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II 

VESP1DES 

J’ai publié un premier fascicule de Mélanges lujménoplérologigues dans 
le lome XIV des Mémoires de cette Société. Depuis cette époque le 
cours imprévu des événements ma continuellement entraîné vers des 
recherches d’un autre ordre qui ont changé la direction de mes études 
et qui ont amené une longue interruption dans la publication de ces 
.Mélanges. 

Aujourd’hui je profite de quelques nouveaux documents sur les Gué- 
piaires pour en former un second fascicule et reprendre ainsi le fil in¬ 
terrompu de ce travail. 

La plus grande partie des matériaux qui suivent a été puisée dans le 
Musée de Senkcnbcrg, où se trouve déposé le riche butin que le célébré 
voyageur Rüppcll a rapporté d’Abyssinie, ainsi que d’autres collections 
précieuses, dont >1. L. de Ileyden a bien voulu me confier la détermi¬ 
nation. J’ai recueilli des notes non moins utiles, quoique moins nom- 
Tome xvi!, i re Partie. 22* 
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breuses, dans la belle collection du I) r Siebel et dans celle du Musée de 

Paris, dont quelques types ont dû être soumis à un nouvel examen. 

Comme ce fascicule ne traite que des guêpes, il forme une sorte de 
supplément à mes Éludes sur la famille des Vespides 


«. RÉVISION IHI GENRE «1 IVAGRES. 

1° Ce genre paraît cire assez nombreux en espèces et, comme presque 
tous ses représentants se ressemblent intimement entre eux, ils sont fort 
difficiles à distinguer. Lorsque je publiai mes Éludes sur la famille des 
Vespides, le nombre des Synagris connus était encore fort limité; main¬ 
tenant il s’est beaucoup accru, en sorte que les caractères sur lesquels 
j'avais d’abord cru pouvoir établir la diagnose des espèces ne sont plus 
suffisamment spéciaux pour les faire distinguer. 

2° Si l’on excepte quelques espèces très-saillantes par leurs formes et 
leur livrée, les autres se ressemblent toutes au point de se confondre. 
Elles sont toutes d’un noir velouté, avec l’extrémité de l’abdomen orangé 
et les ailes d’un brun violet. Le chaperon et les antennes sont, ou d’un 
ferrugineux obscur, ou d’une couleur plus vive qui va jusqu’au jaune- 
orangé. Presque toutes ont le postécusson et le mélalhorax construits sur 
le même plan : le postéeusson bidenté, le mélalhorax biépineux, (presque 
toutes ont aussi le métatliorax fortement strié on plissé). Il n’y a qu’une 
seule espèce connue qui fasse exception à ces caractères, dont nous sous- 
entendons par conséquent l’existence, lorsque nous n’en faisons pas men¬ 
tion dans les diagnoses. 

1 Voyez aussi les Mémoires suivants qui forment autant de suppléments à cel ouvrage : 

Description de quelques nouvelles espèces de Vespides du Musée de Londres. ( Revue Zooî 1855.) 

Note sur la famille des Vespides. {Ibid., 1858.) 

Description de quelques Vespides nouveaux. {Annales delà Soc. Enlom. de France , 1857.) 

Bemerkungen über die Gattung Vespa. {Enlom. Zcitung v. S tetlin, 1857.) 

Sur divers Vespides asiatiques et africains du Musée de Leyden. {Ibid., 1862.) 

Synopsis of American Wasps. 
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3° Les seuls caractères appréciables qui nous ont paru séparer les 
espèces sont: a) la composition îles palpes maxillaires; b) la forme ilu 
chaperon; c) la forme des mandibules; il) la couleur du troisième seg¬ 
ment abdominal, tantôt jaune, tantôt noire. Ce dernier caractère est 
probablement assez variable, et il ne demande aucune explication; mais 
les trois qui précèdent réclament quelques développements. 

a) Pulpes maxillaires. Il est certainement fort curieux que la compo¬ 
sition des palpes maxillaires puisse offrir de si grandes divergences chez 
des insectes qui se ressemblent à tel point qu’on n’arrive à les distinguer 
qu’au moyen de l’examen le plus minutieux. Ces organes possèdent en 
effet tantôt trois, tantôt quatre, tantôt cinq articles distincts. Il résulte 
de ces différences trois catégories d’espèces que l’on ne peut reconnaître 
que par la dissection de la bouche, car rien ne trahit, dans l’aspect ex¬ 
térieur des Synagris, à quelle catégorie elles appartiennent. Cette opéra¬ 
tion est du reste d’autant plus indispensable que les caractères extérieurs 
quelque peu appréciables, tels que la forme du chaperon et des man¬ 
dibules, se répètent avec des formes plus ou moins similaires chez les 
espèces des trois catégories, en sorte qu’il est impossible de se fixer 
exactement sur l’identité de l’espèce tant qu’on ne s’est pas livré à l’exa¬ 
men consciencieux des organes buccaux.Toutefois, il n’est pas de rigueur 
de disséquer toutes les parties de la bouche; il suffit, le plus souvent, 
d’en extraire une mâchoire; mais il faut avoir soin de la coller sur un 
petit morceau de carton afin de pouvoir l'examiner à son aise au micros¬ 
cope, car la loupe donne toujours à ces petits organes des apparences 
trompeuses. Quand on croit pouvoir se passer de disséquer la bouche, 
et qu’on se contente d’en examiner les parties en place à la loupe, on 
commet presque toujours des erreurs sans s’en douter*. 

Je me suis servi du caractère tiré du nombre des articles des palpes 
maxillaires pour l'établissement des subdivisions du genre, comme étant 


‘ 1! est très-utile de piquer à l’épingle de Pinsecte la pelile carte qui porte la mâchoire bien étalée, 
afin de pouvoir à loisir comparer la bouche des diverses espèces, lorsqu’on les étudie comparativement 
entre elles. 
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le plus naturel qu’on puisse choisir chez ces insectes dont la physiono¬ 
mie extérieure n’offre presque aucune diversité; mais cette méthode n’est 
pas sans inconvénients. En effet, lorsque les palpes ne possèdent que trois 
articles, ceux-ci sont aplatis, assez uniformes, et ils ont exactement la 
même apparence que les trois premiers articles chez plusieurs espèces 
qui eu possèdent quatre. Le troisième, en particulier, est tronqué obli¬ 
quement à l'extrémité, ou ellilé, comme le sont les articles non termi¬ 
naux, et nullement parabolique ou arrondi au bout comme les articles 
terminaux. 11 résulte de cette observation que, lorsqu'on ne découvre 
que trois articles à un palpe, il faut toujours craindre que le quatrième 
ne soit tombé. On ne saurait donc user de trop de précautions dans la 
dissection de la bouche des Synayris, ni examiner leurs palpes avec trop 
de soin. Lorsqu'on ne trouve que trois articles a la première mâchoire, 
il est bon d'extraire la seconde mâchoire, afin de s’assurer que ces or¬ 
ganes ne possèdent bien que trois articles, et non un quatrième qui se 
serait détaché. La petitesse du quatrième article chez les espèces qui en 
possèdent plus de trois, et l’extrême ressemblance des trois premiers avec 
les trois articles des espèces qui n’en possèdent que trois, fait que l'on se 
demande si le quatrième article ifest pas sujet à tomber durant la vie de 
l’insecte, et si la division Antagris ne serait pas seulement basée sur 
des individus mutilés, ayant perdu leur quatrième article maxillaire. 
Malgré ce que cette supposition semble avoir de probable, il ne m'est 
cependant pas possible de l’adopter. En effet, chez certaines espèces bien 
fixées spécifiquement par le seul secours de la forme des mandibules, 
du chaperon, etc. (comme la S. cornuln, par exemple), je n’ai jamais 
trouvé aux palpes que trois articles, et j’en dois conclure que c’est bien 
là l’état normal de ces espèces, et point un état résultant de la chute 
naturelle ou accidentelle d'un quatrième article. 

Chez les espèces dont les palpes sont composés de cinq articles, les ar¬ 
ticles tendent à s’allonger, à devenir cylindriques et à prendre une forme 
bien définie *. On marche vers le type des genres Odynerus et Rhynchium. 


* Viiîe Sauss. Vespides 1, pl. V, fig 2 c, d; 3 6, etc. 
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Enfin, on rencontre des insectes chez qui le sixième article palpaire est 
développé, mais qui conservent encore le faciès et la livrée des Syuayns; 
rc sont là déjà des Wujnchium. (ïlhynchiums synagriformes : HL abys- 
sinicum, œstuaus , fallax , Sichelii , etc.) 

li) Le chaperon offre le caractère distinctif le plus facile à apprécier. 
Il a en général la forme d’une poire tronquée, mais il varie beaucoup; 
il est souvent très-allongé, comme les mandibules, et il sc termine 
en pointe tronquée ou arrondie. Chez les çf, il est d’autant plus long 
que les mandibules sont plus droites; chez les espèces à mandibules 
très-difformes, il est très-court et plus largement tronque (5. calida, 
Sichelii ). Cette pièce n’a pas la même forme dans les deux sexes: elle 
est plus allongée, moins tronquée chez les Ç, mais elle n’est jamais 
cordiforme, courte, rugueuse et terminée en pointe, comme chez le> 
Jlhynchium. 

c) Mandibules. Ces organes sont (rès-allongés chez les Synayris. Dans 
presque toutes les espèces {S. cornuta excepté) ils sont un peu arqués, 
à convexité antérieure; par leur réunion, ils forment un long bec, et leur 
bord interne est en général marqué de trois coches ou tissures. Telle est 
la forme constante chez les femelles, et cette forme se rencontre aussi 
accidentellement chez les mâles. Mais chez ces derniers, les mandibules 
affectent en général une configuration pins variée; le bord peut être lo • 
bulé, un peu denté, sans que la forme générale soit beaucoup altérée 
(tig. 3); d’autres fois, elles deviennent arquées en dehors et armées an 
bord interne de fortes dents (fig. 2, G, 12). Enfin elles sont parfois dif¬ 
formes, comme tordues; les deux opposantes sc réunissent comme deux 
arcs de cercle, et elles ne peuvent plus se rencontrer que par leur ex¬ 
trémité (fig. 1, 9). 

On peut distinguer dans chaque mandibule de cette catégorie trois 
portions distinctes ( vide lig. 1, b } m, t) : 1° le tiers basilaire, qui est di¬ 
laté; 2° le tiers moyen, qui est arqué, parfois cylindrique lorsqu’il de¬ 
vient très-arqué (fig. 1), parfois armé de dents (fig. 12); 3° le tiers ter¬ 
minal, par lequel se joignent les deux mandibules. Ces trois portions, 
Tome wii, l re Partie. 23 
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snrloul distinctes dans les niiindibules lrès-arenées, sonl toujours ap¬ 
préciables, meme lorsque la mandibule est presque droite (fi". 10). 

Le bord interne olTre : Au premier tiers, une sorte de lobule basilaire, 
lisse et tordu, plus ou moins développé (lig. 1, 0, 10, /), et qui passe 
derrière le cbaperou en emboîtant ses bords laléro-inférienrs. 

An second tiers, tantôt une concavité, tantôt une on deux dents (lig. 
ô, d, d') dont la principale émane d’un bourrelet antérieur. 

Au troisième, un bord droit marqué de une ou deux coches (fi". 1,2, 
5, G, 10, 12), et rarement lobule (lig. 0). 

Le bord externe on postérieur est en général entier, mais quelquefois 
sa portion basilaire est un peu excisée (un peu moins saillante que le 
reste), ce qui donne lieu à une sorte de dent située avant le milieu de la 
longueur (fig. 5, c). 

Tant chez les males que chez les femelles, on remarque dans la base 
de la face externe des mandibules une fossette articulaire; ces organes 
sonl de plus parcourus dans toute leur longueur par un fort sillon qui 
part de l’angle basilaire antérieur et qui s’étend jusqu’à l'extrémité. 
Lorsque la forme de la mandibule est la normale (comme chez les Q), 
le bord interne est lainellcux, et la marge lamellense est bordée par 
une carène arquée, submarginale, qui forme un angle arrondi au point 
de séparation de la première et de la deuxième portion, la première por¬ 
tion étant échancréc pour emboîter le chaperon. 

1° Importance relative des sexes. Nous avons vu que les milles offrent, 
dans leurs mandibules, un caractère de plus que les femelles, chez qui 
ces organes sont toujours simples. Aussi, contrairement à ce qui s’ob¬ 
serve chez les autres Vespides, le sexe çf est ici le sexe typique de l’es¬ 
pèce, et non le sexe 9 comme chez les Hyménoptères en général. 

5° D’après ce qui précède, la majorité des espèces ne se distinguant 
pas par la livrée, il n’est pas possible de rapporter, par la couleur, les 
femelles à leurs males respectifs. D’autre part, les deux sexes d’une même 
espèce diffèrent par la forme du chaperon, et, les formes caractéristiques 
que présentent les mandibules des mâles ne se représentant pas chez 
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le> femelles, il n’existe niicnn moyen positif de reconnaître quelles sont 
les femelles et les males qui rentrent dans les memes espèces. 

On ne peut donc rapporter les Ç à leurs q* respectifs qu’au moyeu 
de tâtonnements incertains, en cherchant, autant que possible, à rappro¬ 
cher les formes analogues. Ainsi, par exemple, on pourrait envisager la 
S. cowhusia (9) comme la femelle de la S. calida (q*), parce que le 
chaperon de l’une et de l'autre se terminent par une fossette. Mais on 
ne pourra arriver a des résultats quelque peu certains, dans ces rap¬ 
prochements, que lorsqu’on possédera de grandes séries d’individus re¬ 
présentant les espèces propres à chaque contrée, et, pour le moment, 
je suis obligé d’envisager les femelles et les mâles comme des espèces 
différentes, de peur de procéder à des rapprochements erronés. 

fj° La difficulté de distinguer les Sgnagris est augmentée par le fait 
que les mêmes espèces semblent être répandues sur tout le continent 
africain et se rencontrer simultanément au Sénégal, eu Abyssinie, an 
Gap de Bonne-Espérance. Mais, bien que les individus tirés de ces ré¬ 
gions si éloignées les unes des autres ne semblent pas pouvoir se dis¬ 
tinguer, on conserve toujours un certain doute sur leur identité spé¬ 
cifique en voyant la faiblesse des différences qui régnent entre certaines 
espèces bien établies. 

7° Distribution géographique. Les Sgnagris paraissent être, dos in¬ 
sectes purement africains. Si nous exceptons la S. Spinolœ, qui n’est pas 
une vraie Synagre, nous trouverons que ce genre est même exclusive¬ 
ment africain. Il ne parait cependant pas se rencontrer sur la cote nord 
de l’Afrique, ni en Égypte, mais, en dehors de cette zone, il est répandu 
sur tout le continent, et il s’étend du Cap de Bonne-Espérance jusqu'au 
Sénégal et en Abyssinie. 

8° Rapports et différences. Nous avons vu que la S. eormUa constitue 
le type spécial du genre; que toutes les autres espèces ont leurs man¬ 
dibules construites sur le même modèle que les Rhqnchinm, mais plus 
allongées. Nous avons observé une suite de. transitions dans les palpes 
maxillaires, conduisant par degrés de la S. corniüa aux Kltynchium, ces 
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organes offrant d’abord trois, puis quatre, puis cinq articles. Enfin, la 
gradation se continuant, le type des Synagris prend un sixième article 
maxillaire et forme ainsi des Rhynchium. Les lïhyndnum de cette cate¬ 
gorie ont encore toutes les formes, le faciès, meme la livrée des Syna- 
gris, mais leurs mandibules sont plus courtes, plus cannelées, et le 
chaperon est plus cordiforme. La transition des Synagris aux Lhynclmmi 
est rendue encore plus douce par le fait (pie la Synagris carinata prend 
déjà des mandibules courtes et un chaperon bombé, et sert de type 
transitoire parfait. Enfin la languette do la lèvre suit une gradation ana¬ 
logue aux mandibules; elle se raccourcit dans une mesure plus grande 
encore que ces dernières. 

Les Rhynchium à forme synagroïde constituent, notre division Anle- 
rhxjnchium \ Ils ont encore l’abdomen ovoïde, non conique, le méta- 
thorax arrondi, et des couleurs de Synagris. Us forment un groupe in¬ 
termédiaire entre les Synagris et les vrais Rhynchium . Il y a donc une 
chaîne non interrompue delà Synagris cornu ta (vrais Synagris ) an Rhxjn- 
chium ocnlatum (vrais Rhynchium ), dans laquelle on ne pont tailler que 
des genres artificiels. 

Les Synagris ont aussi des rapports avec les Monobia et les Monte - 
zumia,\ n le nombre réduit de leurs articles palpaires, mais ils sont 
bien distincts de ces genres américains par l'extrême allongement des 
organes buccaux. 

0° Espèces correspondantes. Le parallélisme qui règne entre les Sy¬ 
nagris et les Antcrhynchium est très-frappant. Chez ces derniers, on rc- 
trouve absolument le même faciès, le même aspect velouté, la même li¬ 
vrée noire avec l’extrémité de l’abdomen orangée. Mais ce qui est surtout 
frappant, c’est de voir le type de livrée si rare de la Synagris œsiuans 
(roux avec taches blanches) se reproduire parmi les Antcrhynchium dans 
le RL ivstuans . Nous avons indiqué ailleurs les conclusions qu’on peut 
tirer de ces types correspondants \ 


1 Saussure, Éludes, Vespides I, I re division, p. 103; III, I" subdivisiou, p. 175.— Voyez plus bas les 
Wnjnctiium. 

* Voyez: Sauss. et Siebel, Catalogue des espèces du geure Scolia, page 57. 
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Tableau synoptique des espèces 1 


1. Mélatliornx biépineux ; poslecusson non bidenté; mandibules droites; slylifornics, livrée va- 

riée : — cornuta. 

2. Mélathorax biépineux ; postécussnn bidenté ; mandibules un peu arquées, striées. 

A. Livrée variée de roux, noir, avec ladies blanches, ailes peu foncées — œslunns, Huberti. 
IL Livrée d'un noir velouté avec, l'extrémité de l’abdomen jaune ou blanc , ailes foncées. 

a. Extrémité de l'abdomen blanc : — mirabilis. 

b. Extrémité de l'abdomen orangé. 

a Segments 1-3 noirs ; les suivants orangés: — calula ; — Siclttliauu ; — capitata ; 
spinosusculu ; bcllirosa; — Abyssinin ; — minuta; — tetramaria ; — pentameria; 
— dentata; — œquatonalis ; — fervida ; — œlhiopica; — Uilppelliana ; — fera.r. 

.5. Segments 1-2 seuls noirs, les suivants orangés en tout ou en partie : — xuuthura; 
— Iieydeniana ; — cmarginata ; — analis ; — muxUlosa ; — dubia ; — abdominalis . 

3. Métalliorax inerme; postécusson n’étant pas bidenté; mandibules un peu arquées, plus 

courtes. — carinata. 


I. Division SYNAGRIS. 

.Sauss. Vespides I, 79. I re division ex parle.) 

Pulpes maxillaires composés à létal normal de trois articles seulement. 
Mêla thorax biépineux . Postécusson arrondi , bimamelonné , mais non bi¬ 
denté. Mandibules droites, styliformes, leur bord interne dénué de coches. 


Ici la forme des mandibules est tout exceptionnelle. Ces organes ne 
sont pas arqués, mais parfaitement droits, et comprimés transversale¬ 
ment, en forme de couteau triangulaire ou de baïonnette; leur surface 
n’est pas carénée ni sillonnée comme dans les autres groupes; leur bord 
interne n’est pas lamellaire, lobule ou marqué de (rois coches du mi¬ 
lieu à l’extrémité, mais droit et finement serratiforme dans toute sa lon¬ 
gueur, leur base seule porte quelques coches. 


1 Les Mivratjris ne sont pas comprises dans ce lahleau. Voyez à la fin du genre. 
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t. s. coi'uutn, Lin. — 8auss. Yespides I. 82, C, pl. xm, fig. 1. cf. 

Magna, vclutina , capite et thoracc ntfis ; abdomhie uigro; vcrticc et mesonoti ilisco 
nigro-varüs ; poslscittello bigibboso ; clgpeo apicc aenminato , rntegro , 9 cordiformu 
c f brevi, trilobo ; cf vcrticc inflato , mamlibulis stylifonnibus et basi eonùbus 2 arcuatis 
pins minusvc clongatis armaiis; ails fasco-jlavis, violacco iridcscentibus . 

c f Variai coniibus mandibularum mdlis oblitérât is. 

Africa occident ails (et mer idionalis?) — (Musea omnia.) 

Les cornes mandibnlaires du çf som souvent très-longues, très-arquées, mu¬ 
nies à leur hase iPnn tubercule an bord externe, et vers le milieu, en dessus, d’une 
espèce de dent. Parfois on ne voit aucune trace de ces saillies. Ces cornes soin 
quelquefois courtes ou incme entièrement atrophiées; dans ce cas, il subsiste en 
général un tubercule 'a leur lieu d'insertion; cependant, chez les petits individus, 
il arrive souvent que les mandibules du mâle n’offrent pas trace d’appendices. Les 
mandibules sont droites et styliformes, longues et très-aigucs, comprimées et apla¬ 
ties; le bord interne est parfaitement droit, un peu serraliforme ; sa base offre 2-3 
coches; le bord externe est un peu concave parce que la mandibule se dilate à la 
base par son bord externe. 

Chez les femelles les mandibules ont la meme forme, mais sont légèrement arquées 
par le profil. Le chaperon 4 est en forme de cœur, arrondi an bout, sillonné, un 
peu rugueux. Chez le mâle il est pins largement arrondi, presque tronqué. Lorsque 
les cornes mandibnlaires existent, il devient large et presque trilobé. La tête e.u 
souvent très-renflée en arrière des yeux, chez le mâle. Le posiéensson Ç>, 0*, est un 
peu bimamelonné, non hidenté. Le métalhorax offre une concavité bien dessinée, 
nettement limitée, striée et ayant ses arêtes latéro-siipérienres nettes et tranchantes; 
ses bords inférieurs portent de chaque côté une épine, 

La couleur varie beaucoup. La tête et le thorax sont roux-bais, le vertes a du 
noir plus ou moins étendu ; le métalhorax est noir avec deux lignes ferrugineuses, 
ou orné de dessins roux et noirs L’abdomen est noir. Les ailes sont jaunâtres, 
grises, a reflets violets; la deuxieme cellule cubitale est en général moins rétrécie 
« liez le Q* que chez la Ç>. 

La taille varie aussi beaucoup : Long teur, 0 rn ,030-21 ; aile, 0 m ,O2i-lS. 

Car. a » Abdomen roux à sa base, qC Q. — b. Thorax entièrement roux, Ç> . 

Afrique occidentale. — Grand Bassam , Gabon (3 çf, colieci. Siebel); Congo 
(2 Q, 2 Q*, ma collection). — Afrique méridionale? 
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II. Division ANTAGRIS. 

S.uiss. Yespidcs I, 7ü I n ‘ <liviMon ex parte.) 

Palpes maxillaires composés de Irais articles a Celai vannai Méla- 
lliarax Inépineux ; paslécnsson là de nié. Mandibules un peu arquées, caré¬ 
nées et sillonnées ; simples chez les femelles , ayant. le bord interne lamelleux 
et marqué de trois coches; souvent très-arquées ou a bord interne découpé 
chez les ntdles; offrant toujours un sillon qui part du sommet et qui par¬ 
court la mandibule dans toute sa longueur , aboutissant vers l'extrémité au 
bord antérieur. 


I. Les derniers segments de r:il>domeii de eoulenr blanche. 

2. S. mirabilis, <ïllél\ — ’SailSS. iüC. cit. I, NJ, 5. 

d. Valida , titra, capitc anticc l'usco-frrrugincseente ; chjpco raide bulentato ; main 
dibuhs stytifonnibus, basi coniibus X coinprcssis lustra dis ; secundo abdominis seg¬ 
menta subtus bisjduoso; segment îs 4 — 7 utbido-urgenteis; ano nigro . — Abyssinia 
(Aius. Dom. Guérin). 


2. Les derniers segments de l'abdomen jaunes-orangés. 

* Les trois premiers segments de Cabdomen noirs ; les derniers orangés . 

A. ESPÈCES DON r LES MALES SONT CONNUS. 

3. calula, Linn. ; Fabr. S. P. 259, 25. — Sauss. Vespides I. 79*, 1, cf ; pl xm, 
tig. 2, 2 a, 2 b, 2 c, d ; pl. V, lig. 2 a, 2 b ; ibid. III, 155. 

q*. Télé extrêmement reuflée au verlcx. Front densément ponclué au-dessus des 

* r.uumie je l’ai dit plus haut, p. 1“4, il n’est pas possible de savoir si les palpes de ces insectes n’ollienl 
jamais plus de trois articles. Il est probable «pie quelques-unes des espèces qui suivent possèdent en réa¬ 
lité quatre ou cinq articles, mais que les derniers articles sont très-sujets à tomber et qu’ils manquent 
fréquemment, bon nombre d’individus appartenant à des espèces des divisions troisième et suivantes nous 
ont montré trois articles seulement; tandis que d’autres en possédaient un plus grand nombre. Ainsi le 
seul fait qu’un individu offre seulement trois articles à ses palpes ne prouve pas qu’il rentre nécessaire¬ 
ment duus la première division, car il est toujours possible de supposer que les derniers articles sont 
tombés. 

* J ai été obligé de l’aire rentrer dans cette espèce toutes les Synagres que les auteors ont décrites sous 
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ocelles, borné inférieurement par mie carène angulaire (jui surplumbe les fossettes 
anlennaires et qui se prolonge de chaque côté dans le sinus oculaire, au fmul du¬ 
quel elle se joint à une autre ligne saillante qui horde le bord inférieur du sinus. 
Ces deux lignes saillantes se rencontrant à angle aigu en pointe de (lèche*. Cha¬ 
peron presque aussi large que long, presque polygonal, ponctué; ses bords latéro- 
inférienrs concaves; son extrémité, tronquée, olfranl un bord droit assez large, 
mais creusé d’une fossette plus large que longue, lisse, qui se dessine comme une 
grande échancrure arquée, en sorte que le chaperon a l’air de se terminer par 
deux fortes dents entre lesquelles on aurait tendu une lame lisse qui remplirait 
leur intervalle. Mandibules très-fortement arquées, ne pouvant se joindre que par 
la portion terminale; leur base fortement dilatée, formant au Imrd interne une 
large palmette saillante et comprimée; la portion qui suit (portion moyenne) for¬ 
mant une branche arqnée dont la partie supérieure qui fait suite à la palmette, est 
encore lamelleuse et comprimée, tandis que l’autre extrémité est moins large et 
épaisse; le bord interne de la portion moyenne très-concave, mais complètement 
dénué de deDt; la troisième portion (ou portion terminale) assez courte, terminée 
en pointe aiguë, formant à sa base une dent angulaire, et le bord interne droit 
offrant avant son milieu une simple coche. Ecusson partagé par un fort sillon. 
Deuxième segment en dessous armé de deux énormes épines arquées en forme de 
cornes. Segments 1-5 de l’abdomen et la base du quatrième, noirs; bord du qua¬ 
trième et les suivants orangés. Pattes, bouche, antennes, face, d’un brun ferrugi¬ 
neux. — Longueur, 0 m ,035; aile, Ü n, .025. 

Côte d’Abyssinie (1 çf, musée de Senkenberg). —Sénégal (musée de ParisL 
La Ç) n’est pas connue avec certitude; il faut probablement envisager comme 
telle la S. combusla , qui offre un chaperon tronqué et cannelé à l’extrémité. 

iVofa. Je ne trouve aucune différence entre la S . calida et la A. capitata , et il 
est probable que la S. valida n’est représentée que par des individus de la S. ra- 
piiaia , dont le quatrième article des palpes maxillaires est tombé. Cependant je 
n’oserais l’affirmer avec certitude. 

Je nom de Calida, et dont les diagnoses incomplètes ne permettaient pas de reconnaître s’il s'agissait de 
celte espèce ou d’une autre. 

Loc. cil. p. 79; errata divers : 

Ligne t de la synonymie, au lieu de : Linn. Vaspa nigra, lisez : Vespa calida. 

Ligne 3 » » au lieu de : Syst. Piez, 289. lisez : S. P. 259. 

Ligne 4 » » au lieu de: Mèra. Jns. 607, lisez : 009. 

Ligne 12 a » au lieu de : Voy. en Abyss. lisez : Reiche, iu Voy. en Abvss. 

‘ Ce caractère se voit chez presque tontes les espèces. 
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4. S. Siclielinna (fig. 1), il sp. 

q*. Tête renflée an vcrlex et en arrière des yeux. Mandibuicsjl ni) aussi fortement 
arquées que chez la S. valida , mais autrement taillées; leur hase dilatée n’oITrant 
au bord interne qu’un lobe obtus peu saillant. Ce même bord émettant au-dessous 
du lobe basilaire, a la base de la portion arquée, une forte dent triangulaire diri¬ 
gée un peu obliquement en ba*; celle dent, placée un peu en devant ; le bord tran¬ 
chant du lobe basilaire allant aboutir derrière elle, mais eu restant séparé par un 
sillon en gouttière étroite; la troisième partie terminée en pointe longue el grêle, 
offrant uoo coche avant son milieu, formant à sa base un angle subdentiforme, 
parfois un peu éehanerce (ou fendue). Chaperon (I e) aussi large que long, lar¬ 
gement tronqué, mais avant assez la même forme que chez la S. valida , quoique 
plus court, plus largement tronqué; toutefois son bord antérieur n’offrant pas de 
dépression un forme de dé a coudre, mais seulement une petite lame marginale 
droite et transversale; au-dessus de cette lame, les angles sont en général un peu 
saillants, snbearéniformes; la surface, couverte de ponctuations fines et éparses; 
vers le milieu de la hauteur, souvent une légère dépression transversale; et plus 
rarement, vers le lias, une antre dépression, heusson partagé par un fort sillon; 
deuxième segment ponctué en dessous, n’offrant pas de saillies distinctives. Bord 
du quatrième segment et segments suivants orangés; antennes ferrugineuses en 
dessous; chaperon, antennes, mandibules, d’un hmn-lie-de-vin obscur. — Lon¬ 
gueur, 0 ra ,024; aile, 0 m ,021. 

Guinée (4 qC collection du D r Siebel et la mienne). 

Celle espèce est plus petite que la S. calida; elle s’en distingue nettement par 
la dent des mandibules et par l’absence d’épines au deuxième segment abdominal, 
caractère qui la différencie aussi de la S. deutata. Par la forme de ses mandibules, 
elle rappelle la S. spinosuscitla , quoique le chaperon soit bien different. 

Je n’ai pu découvrir que trois articles aux palpes maxillaires de quatre individus. 
Il est cependant possible qu’à l’état normal ces organes en possèdent quatre ou cinq. 

Fig. t c. Chaperon cf, grossi. — t m. Mandibule cf, id. 


3. *. æqiuUorinlis (fig. 2). Sauss. Vespides 1, 81, 4 cf ; pl. XIII, fig. 4 cf. 

qC Chaperon (2 c) conformé comme chez la S, dentaia (n° 25, fig. 12 c), très- 
bombé, un peu rabattu en arrière (brisé) dans son tiers inférieur; subitement 
réliéei au milieu; extrémité courte, largement tronquée el marquée d’une fossette 
en demi-cercle. Mandibules(2in) lisses, comprimées, larges, lamelleusesel déformé 
ordinaire, c’est-à-diie non arquées en dehors ; leur bord interne mince, offrant jus- 

Tome xvii, t rc Partie. 
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qu’au milieu deux faibles lobes, le premier arrondi, le second â angle ohms; puis, 
après le milieu, devenant faiblement concave jusqu'au bord terminal avec lequel il 
forme un second angle obtus (a). Le bord terminal droit est marqué d’une coche 
vers son milieu. Le bord postérieur de la mandibule porte au-dessus du milieu une 
légère échancrure, point en forme de coche, mais seulement en forme de sinus 
peu profond. Deuxième segment olfiant eu dessous â sa base une fnrte ride. Pattes, 
mandibules, chaperon, antennes, bordure interne des orbites, d’un ferrugineux 
obscur. — Longueur, 0 m ,023; aile, 0 m ,021 . 

Sénégal (Musé - de Paris). 

Cette espèce ressemble par ses mandibules et son chaperon â la S . dentata 
(lig. 12). Elle n’en est peut-être qu’une variété a mandibules mal développées. Le 
nombre des articles palpaires n’est pas connu avec certitude ; il était de trois sur 
la mâchoire du seul individu typique. 

Obs . Le type de la collection du docteur Siebel, que j’avais d’abord rangé 
sons cette espèce (Vespules I, L c.), appartient a la 5. mandibularis (fig. 3) et non 
à celte espèce. 

l'iy. 2 c. Chaperon cf, grossi. —2m Mandibule cf, id. (Celle mandibule est un peu trop large.) 


G. S. iiinnililiiilariH (fuj. S), ». Sp. 

qC Tète peu ou pas renflée an vertex. Chaperon (3 c) exactement comme chez 
la S, Sichefiana; mais à surface â peine un peu bosselée; un peu plus long que 
large, largement tronqué; son bord inférieur un peu concave et ses angles arron¬ 
dis; au-dessus de ces angles on voit souvent deux saillies en forme de tubercules 
denliformes dirigés eu bas. Mandibules longues, droites et simples, presque comme 
chez les femelles (fig. 3 m . Leur bord interne découpé à peu près comme chez la 
S. dmtata (n° 23); le lobe basilaire très-peu prononcé; le pli qui suit ne formant 
pas une seule saillie (comme fig 2 m), mais deux dents séparées par un petit bord 
concave ( d , */'); la dent inférieure un peu plus forte que la supérieure et diri¬ 
gée un peu en bas; cette dent, placée immédiatement au-dessus du milieu de la 
hauteur de la mandibule; au-dessous de celte dent vient un Imrd subconeave, 
court, surplombé par la dent inférieure; la portion terminale de la mandibule, 
longue, grêle et aiguë, marquée d’une coche au milieu et d’une autre â son angle 
basilaire , lequel est à peine indiqué. Le bord externe on postérieur de la man¬ 
dibule, érhancré dans ses 2 / 5 supérieurs , d’où il résulte une sorte de dent (r). 
Deuxième segment abdominal offrant en dessous une ride à sa base. Segments 
5-7 orangés; un peu d’orangé sur les côtés du quatrième segment Antennes 
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ferrugineuses en dessous; pâlies el bouche, brunâtres. — Longueur, 0 m ,02'r; 
aile, 0 m ,020. 

Les palpes maxillaires ne nous onl oiVerl que trois articles; le premier gros, le 
deuxième et le troisième grêles. 

Var. Chez certains individus les dents des mandibules ne sont pas nettement 
dessinées, et la mandibule a une forme simple, son bord offrant seulement au- 
dessus du milieu deux saillies dentaires tuherculiformes. Cette variété se rapproche 
beaucoup de la S. bellicosa (n° | ï). Les pseudo-dents du chaperon sont souvent 
peu prononcées. 

Sénégal, Guinée (2 qC collect. Siebel). — Whydah (1 q* ma collection . 

Cette espèce rappelle par la forme de ses mandibules la S. dentata n° 23), niais 
elle ne possède pas les mêmes appendices à l’abdomen ; cependant, les deux es¬ 
pèces pourraient n’en former qu’une si les appendices sont sujets à s’atrophier. 

Voyez aussi la S. bellicosa (n° 14). 

Fij. 3 c. Chaperon cf, grossi. — 3 m. Mandibule cf, id- 


IL FEMELLES QU’ON N’/V PAS RÉUSSI A RAPPORTER A LEURS MALES. 

1. comhuMtn (fig. 4 ), n. sp. 

Ç. De la taille de la S. calida , ou un peu moindre. Chaperon (4 c) allongé et 
piriforme, convexe, ponctué, un peu rétréci depuis l’origine des mandibules, mais 
les bords latéraux offrant un extrême bord lamelleux, qui rend le chaperon moins 
rétréci qu’il ne parait à première vue; l’extrémité prolongée, tronquée, mais ii 
bord subeonve.xe, point cchaneréc, mais olirai)l une fossette lisse en forme île can¬ 
nelure, eu sorte que les bords latéraux figurent comme deux longues dents en 
ronde-bosse. Face inférieure du deuxième segment offrant comme un aplatisse¬ 
ment ou une dépréssion ovale. Chaperon et antennes orangés ou ferrugineux; ces 
dernières obscures vers le bout en dessus. Segments 3-6 orangés. Tarses antérieurs 
garnis de poils dorés; le dernier article roux. — Longueur, 0 m ,022-26; aile, 
0 m ,020-22. 

Var. a . En tout pareille au type, mais la fossette de l'extrémité du chaperon peu 
accusée, ou n’étaut pas limitée au sommet. — Abyssinie. 

Far. b. Chaperon n’olfrant pas de fossette è I extrémité ; assez largement tron¬ 
qué; les angles de son bord terminal un peu saillants et recevant deux rudiments 
très-courts de carènes. Chaperon, antennes, segments 3-6, orangés. — Abyssinie 
(Collect. du docteur Siebel). — Est-ce une espèce distincte? 
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Yar. c. Segment 4 e noir, ou bordé d’orangé» ou ayant seulemeol de l’orangé sur 
les côtés. Chaperon obscur. Taille souvent moindre. Serail-ee la Q de la S. œgua- 
torialis on de la mandibalaris? 

Àhyssinie. Roule d’Agama à Simen (2 9 , musée de Senkeuberg); —Guinée 
(4 9 , ma collection ; collection du docteur Siebel). 

La fossette du chaperon rapproche celle espèce de la S. valida (n° 3), et elle 
eu est probablement la femelle. Elle ressemble aussi beaucoup à la S. tet ramena 
u 0 17), et j’avais d’abord pensé que ce devait être la même espèee ayant perdu le 
quatrième article de >es palpes maxillaires ; mais après avoir disséqué la bouche de 
huit individus et n’avoir jamais trouvé (pie trois articles au\ palpes maxillaires, j’ai 
conclu de celle conformité que la S. combutta est bien mie espèce distincte de la 
S. te tram cria. 

Il n’y aurait rien d’impossible k ce que les femelles rangées sous cette espèce, 
quoique presque identiques, ^appartinssent aux quatre espèces dont les mâles ont 
ele décrits sous les noms de S. calida , Siclwlii , œquatorialis et mandibularis 4 . 

Fej. I. Tête de la S. combusta 9» grossie. — i c. Chaperon 9» grossi. 


S. S. affiiiis (fig. ôj, u. sp. 

Q. Grande. Chaperon (5 cj fort allongé, assez ponctué, subitement rétréci à 
l'insertion des mandibules, à partir d’un point situe plus haut que son milieu. Sa 
portion inférieure prolongée et se rétrécissant en furme de triangle allongé. Son 
extrémité finement tronquée, un peu arrondie, étroite; ses bords latéraux offrant 
un sillon et un petit reboni où s’insèrent les poils ciliaires. La earène frontale bri¬ 
sée qui pénètre dans les sinus oculaires, assez élevée. Chaperon, earène frontale et 
antennes en dessous, ferrugineux ou orangés; segments quatrième et suivants, 
orangés. —Àde, 0 ra , 022 . 

Côte d’Abyssinie (2 Q, musée de Senkeuberg). 

Yar.? Chaperon offrant de chaque côté au-dessous du milieu une sorte de carène 
sinueuse qui forme deux saillies latérales non marginales (Hg. 5 v). Taille grande : 
aile, 0 m , 02 i. — Ile de Bissao, archipel de Bisagos, près la eôle du Sénégal 
(I Ç), collection Siebel). 

La A. affinis diffère de la S. œfhiopica (n° 26) par son chaperon plus allongé, forte¬ 
ment rétréci au-dessus de sou milieu, bien plus étroit dans sa moitié inférieure et 


1 Dans les Seolies, par exemple, on trouve de nombreuses espèces d 'Elis chez lesquelles les femelles 
sont lrès-d blindes, tandis que les mâles paraissent identiques. (Elis plumipes, h musa , dorsala, etc., etc.) 
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presque terminé en poinlo; — de la S. combasia (n° 17) par son chaperon plus lorie- 
menl rétréci, plus étroit, plus triangulaire cl plus allongé dans sa moitié inférieure, 
moins tronqué et plus pointu au houl, et dont l'extrémité n’est pas cretisée d’une 
fossette. 

Voyez aussi la S. Ileydeniana Q (n° 18). 

Ons. 1. CeLte grande espèce se rapproche de la S . valida (n° 3) par sa taille, 
par sa tête et son thorax très-fortement et très-deiiMMiienl criblés; mais elle s’en 
éloigne par son chaperon allongé. Cependant, elle pourrait être la Ç> d’une des 
espèces dont les çf seuls ont été décrits. 

Obs. 2 . Je suis disposé a prendre cette espèce pour la \. fno.c (n° 26) avant 
perdu les derniers articles des palpes maxillaires. 

Fig. 5 c Chaperon Q, grossi.— 5 v. Idem., variété? 


** Le troisième seyment de l'abdomen et les suivants, oramjés . 

». N. xniiUnira Situas. Yespideslll, 155,44, Ç. — Gerst. Peters. Mosambiq. 464. ÿ. 

Ç. Cbaperon lisse ou finement ponctué, fort allongé, un peu rétréci au niveau 
des mandibules, puis prolongé en forme de liée; son extrémité tronquée, mais 
étroite. (Sa forme est intermédiaire entre celles de la A. Ileydeniana et de In 
S. affinis* fig. 9 et ô.) Segments abdominaux troisième et suivants, orangés. An¬ 
tennes noirâtres en dessus, ferrugineuses eu dessous. Cbaperon et une tache au 
front, oranges. — Aile, O™,020. 

Par. Un triangle au front et antennes, orangés (Coll. Jiirmc). 

Sénégal (Musée de Paris). —Port-Natal (Ala collection). 


1 11 est quelques espèces dont je u’ai plus les types sous les yeux et dont je ne puis, par conséquent, 
ni donner des descriptions détaillées et comparatives, ni figurer les pièces caractéristiques. La valeur 
spécifique de ces espèces, trop imparfaitement décrites pour être reconnues avec précision, ne pourra 
être bien établie qu’avec le secours des types. Ce sont les S. Huberti [a’stuans cf V) — S. abyssinien, 
emarg imita, peninmeria et abdominal i$. Cette dernière ressemble beaucoup à la 8. xanlhura . 
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III. Division PARAGRIS. 

(Sauss. v espides III, 156.) 

Palpes maxillaires composés de quatre articles distincts; le quatrième 
parabolique , articulé au troisième. Le reste comme dans la division pré¬ 
cédente . 


fl. Espèce* ainnt le corps orné tic roux cl tic taches blanches ou jaunes: 

ailes jaunâtres. 

io. S. «pstiiniis, Fabr. — Sauss. Vespides I, SI, 3 ; III, 155. 

Valida, nigra; pedïbus, antennis, pronoto metanoto et abdominis basi , ferrugmeis ; 
pronoto maculis 2, scutcllis 4 , tegidis 2 , metanoto 2, abdom. seymento primo 2, se¬ 
cundo 2, albidis; alis ferrugincis ; scutello posticc bitubcrcnlato. — Variât abdom’tnc 
2 )lus minusve ferruginco. — Africa. 

Un individu Ç>, que j’ai sous les yeux, offre les caractères suivants : Chaperon 
piriforme-aliongé, un peu strié; son bord terminal assez large et subarrondi; l’ex¬ 
trémité offrant deux légers sillons longitudinaux qui dessinent comme deux faibles 
carènes latérales et un lobe médian, arrondi, lisse. Postécusson bitubereulé. Mé- 
latborax fortement biépineux, fortement strié on plutôt couvert de rides élevées 
qui vont se perdre dans la concavité, laquelle est lisse, mais non limitée V 

Tête noire, avec mandibules, chaperon, antennes, espace derrière les yeux, 
roux-ferrugineux; antennes obscures en dessus; une tache au front, et bordure 
interne des sinus oculaires ferrugineux ou pâle. Thorax ferrugineux, plus ou moins 
obscurs en dessus; souvent le mésothorax, l’écusson et les bords postérieurs du 
prothorax, noirâtres; deux taches au prothorax, deux à l’écusson, deux au post¬ 
écusson et une sur chaque écaille, blanchâtres. Abdomen noir; segments 1 , 2, 
ornés de deux taches blanches submarginales ; le premier roux à sa base, et le 
deuxième offrant de chaque côté, vers sa base, un peu de roux. Ailes jaunâtres, 
enfumées, offrant quelques relîets violets. — Ailes, 0 m ,025. 

Afrique (1 Ç>, collection Siebel). 

Cette espèce a une livrée très-variable, le roux et le noir devenant plus ou 
moins étendus. 

1 Ces caractères distinguent cette espèce du lihynchium œstuans. 
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Obs. C'est par simple présomption qne j'avais d'abord rangé cette espèce dans 
la division Synayris. L’individu ci-dessus décrit montre qne ma présomption était 
erronée, car ses palpes maxillaires offrent quatre articles distincts et nettement 
formés ; à moins toutefois qu’il n’existe plusieurs espèees voisines à livrée simi¬ 
laire, mais ii bouche diversement composée, ce qui ne serait pas impossible, puis¬ 
qu’il existe déjà la S, Jlubcrti et le lUnjnchium aslaatts^ qui imitent par leur livrée 
la S. a’stwms. 

fl fl* S. Hubert i, Sauss. Vespidcs III, 15G, 45; pl. vm, tig. b, 8 a 3. 

q\ Malin; dijpci upicc scjundo; abdomine basi attemiato; caplte , thorncc , abdvm. 
primo segmenta, ferruyineis ; rcliquis niyris ; è ajmcntis 1-4 albido bimacidutis ;pcdî - 
bus ferruyineis ; ails subferruyineis. — Africa vel Arabia (Mus. l’arisiensej. Amie S. 
rest nantis <3 ? 


2. rispÿiM's a;» mit l<* rorps noir, velouté, a»t*e 1** boni «!«• raliilomcn orangé H 
les ailes d'un noir «iolet* 


* Les trois premiers segments de l'abdomen noirs; les autres en tout 
ou en partie , orangés . 

A. ESPÈCES DOM LES MALES SONT CONNUS. 

fl S. ». enpifntn. il. si». 

çf. Très-grande. Taille, formes et couleurs, identiques à celles de la S. valida; 
mais les palpes maxillaires offrant un quatrième article, aplati, parabolique, plus 
gros \ers le bout qu’à la base, et à extrémité arrondie. La pseudo-échancrure du 
chaperon un peu plus profonde, plus en forme de dé à coudre.) Aile, O 111 ,025. 

Sénégal (1 çf, collection du D r Siebel). 

II est probable que cette espèce n’est antre que la A. valida , ayant ses palpes 
maxillaires complets, c’est-à-dire n’ayant pas perdu le quatrième article (très-sujet 
à tomber) de ces organes. Le fait est que le troisième article est allongé, ter¬ 
miné en pointe, un peu aplati, et qu’il a exactement la même forme que le troi¬ 
sième (ou dernier article) chez la S. valida (n° 3). 

fl». ». spiiiosusciiln (fig . 6), Snnss. Vespides I, 85, 10; pi. xni, fig. G, G a <3. 

çf. Chapernn (6c) bombé, ponctué, fortement rétréci depuis l’insertion des 
mandibules; ses bords latéro-inférieurs excisés, concaves; son extrémité large- 
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nient tronquée, le bord terminal un peu concave, l'extrémité bicarénée latéra¬ 
lement, portant un enfoncement en forme de quart de lune qui simule une échan¬ 
crure et donne aux earènes l’apparence de deux dents ou épines. Mandibules (G m) 
arqnces, ne pouvant se joindre que par leur extrémité; leur moitié supérieure, 
très-forte et large; la surface laiéro-anlérieure très-large, lisse, offrant un enfon¬ 
cement vague, angulaire; le bord interne découpé, le lobe basilaire a peu près nul, 
offrant une rainure longitudinale ; la partie supérieure du bord étant au contraire 
concave jusqu’à la dent médiane (<l). Celle-ci irès-graude, triangulaire, irès-aiguè, 
dirigée en dedans; celte dent, double, c’est-à-dire qu’il s’en trouve une se¬ 
conde (//') placée un peu plus haut et située derrière la première, comme une se¬ 
conde lame soudée à la dent. La moitié terminale de la mandibule très-grêle; au- 
dessous de la dent, un long bord fortement concave, un peu plus long que le bord 
droit terminal; celui-ci formant presque une dent à sa base (a), et marqué d’une 
forte coehe avant son milieu. Deuxième segment offrant en dessous deux épines 
grêles siihinarginales, un peu arquées et couchées en arrière. 

Segments 4-7 orangés. Mandibules brunes. Chaperon et antenues orangés; ces 
deniièresen dessus toujours plus obscures jusque vers le bout.—Longueur, 0 m ,024 ; 
aile, 0 IU ,021 

Abyssinie (1 q*, musée de Paris). 

Cette espèce a les palpes maxillaires composées de quatre articles. (Le premier 
gros et allongé, le deuxième et le troisième grêles et longs, le quatrième un peu 
aplati, n’étant pas à moitié aussi long que le troisième, atténué vers la base, plus 
large et arrondi vers le bout.) 

Celte Synagre se distingue à ses mandibules très-larges à la base, très-grêles 
dans leur seconde moitié et armées an milieu d’une forte dent double . C’est l’es¬ 
pèce chez qui la dent médiane des mandibules est la plus forte. 

Par la forme de ses mandibules, elle rappelle un peu les S. Ileydnnana , .S7- 
cludiana et denfata (u°* 1S, 4, 25). 

Elle se rapproche aussi de la Ileydeniam par la forme du chaperon, quoique 
chez la spinosnscula celui-ci soit beaucoup plus largement tronqué, moins écbancré 
et non bidenté; mais elle dillère de la Ileydeniana parla présence de la forte dent 
médiane des mandibules et par les épines sous-abdominales. 

Elle diffère de la S . Sicheliana par son chaperon allongé et tout autrement ter¬ 
miné, et par ses mandibules moins arquées, à [brandie inférieure plus grêle, à dent 
médiane pins grande, à face laiéro-anlérieure aplatie, lisse, même un peu concave, 
non convexe; enfin par les épines sous-abdominales. 
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Elle se distingue <le la S. dentata par son chaperon moins convexe, hicaréné 
au bas, par ses mandibules beaucoup moins aplaties, non dilatées dans leur se¬ 
conde moitié, où elles sont au contraire très-étroites, et par leur bord médian qui 
est beaucoup plus concave au-dessous de la dent, par l'absence de lobe basilaire, etc. 

Elle dilïere encore de la A*, analis (n°20) par son chaperon pins court, par la 
grosse dent mandihulaire située plus haut que le milieu de la mandibule: delà S 
mandibularis (n°G) par des mandibules épaisses au sommet, beaucoup plus arquées 
et découpées, etc. 

Fig. 0 c. Chaperon cf> grossi. — G ni. Mandibule cf, id. vue un peu de profil. 


• 4. S. lieilàcos» {fig. 7). Sauss. Vespides I, 84, 7, cT- 

q*. De taille médiocre. Chaperon assez court, un peu pins long que large, briè¬ 
vement et très-largement tronqué en ligne droite, brièvement hicaréné latéralement 
au bout, et presque dénué de fossette. Son bord antérieur droit, bordé d une 
ligne lamelleuse, à angles arrondis. Mandibules droites, simples presque comme 
chez les femelles, quoique leur bord interne soit un peu découpé; ce bord pou¬ 
vant se joindre à son opposant dans tonte sa longueur, quoique marqué de trois 
coches; le lobe basilaire fort petit, suivi d'une dent très-obtuse, peu sensible (ou 
plutôt d’un angle obtus), suivie d’un petit bord un peu concave, très-court, le¬ 
quel se termine à la première coche située h peu près au milieu de la mandibule. 
Le bord postérieur excisé h sa base dans son premier tiers, de manière â produire 
au-dessus du milieu un petit angle saillant (comme chez la S. mandibulam , 
lig. 3 tn, c) et a'quatorialis. 

Mandibules, chaperon, antennes, pattes, brunâtres. Segments abdominaux 5-6 
orangés.— Longueur, 0 m ,021 ; aile, 0 m ,018. 

Ressemble beaucoup à la S, mandibulam (n°6), mais son chaperon est plus long, 
et les mandibules n’oflVenl pas, au bord interne, de dent positive au milieu de leur 
longueur. Elle se rapproche beaucoup aussi des espèces à mandibules simples comme 
la S. minuta (n° 16), mais ses mandibules sont positivement un peu découpées, à 
la base surtout. 

Ç. Chaperon piriforme, allongé, à bords latéraux un peu concaves; la surface 
ponctuée, et convexe, sauf dans le prolongement inférieur, qui est au contraire 
excavé et entouré de bords saillants, de manière à former une dépression carrée 
ou une fossette placée entre deux carènes (uJ m lig. 4 c) ; cette partie étaul aussi 
ponctuée; le bord antérieur tronqué, subconvexe. — Aile, 0 m ,020. 

Probablement du Sénégal ou du Cap? 

Tome xvii, l re Partie. 
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Ressemble exactement, par son chaperon, à la S. combusta; sa taille est un 
peu plus petite, mais on a peine h Ten distinguer. 

Afrique tropicale, (çf, Ç>, ma collection, le type.) 

A cette espèce, il faudra peut-être joindre la A. utrameria. 

Fig. 7 Tête du cf, grossie. 

• 5. s. %i>j ssinîca \ Guér. — Sauss. Vespides 1, 84, 8, cf. 

Mandibules simples, chaperon bidenté. (Métathorax non strié?) — Voir Guérm, 
Voyage Lefebvre, I. c. 

Je n’ai pas ce type à ma disposition 

îc. s. minuta {fig. <S), Sauss. Vespides I. 85, 9, pl. xiii, fig. 7, 7 a, 7 b ; pl. vi, 
fig. 2 c. 

çf. Cbaperon (8 c) piriforme, convexe, ponctué et striolé, se rétrécissant à partir 
du milieu par des bords latéro-inférienrs droits, point excisés, un peu convergents; 
peu prolongé et se terminant par deux dents spiniformes séparées par un bord 
concave snbangulaire. 

Mandibules (ut in fig. 15 m), simples, comme chez les femelles; leur bord in¬ 
terne convexe, marqué de deux coches au-dessous du milieu ; offrant vers leur 
base une petite dent, mais nulle part aucun sinus rentrant; le lobe basilaire nul. 
Le deuxième segment offrant eu dessous deux carènes tranchantes en forme de G, 
surtout saillantes vers le bord postérieur. Chaperon, antennes en dessous et seg¬ 
ments 4-7, orangés. Antennes obscures en dessus. — Longueur, 0 m ,022; aile, 
0 m ,019. 

Les palpes maxillaires sont composés de quatre articles : le premier très-gros, 
le deuxième et le troisième moins longs que le premier, le quatrième allongé, pa¬ 
rabolique. et paraissant formé de deux articles soudés ensemble, séparés par un 
sillon oblique. 

Cette espèce semble varier de diverses manières : 

a. Type . Dents du cbaperon assez rapprochées, séparées par une échancrure 
à bord arqué; labre linéaire. Labre, cbaperon et antennes orangés; l'extrémité 
de celles-ci un peu noire en dessus. — Longueur, 0 m ,018; aile, 0 m ,016. 
— Cap de Bonne-Espérance. (Musée de Paris.) 

b. Dents du cbaperon longues, un peu plus espacées, séparées par un bord 
presque droit. Même livrée. Taille un peu plus grande.—Caffrerie. (Coll. Siebel.) 


4 Comp. la note de la page 187. 
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c. Chaperon un peu plus large. Antennes obscures en dessus —Abyssinie. 
(Musée de Senkenberg.) 

//. Carènes en C du deuxième segment peu prononcées; rhapeion peu bi- 
deulé; le troisième article des palpes moins allongé que chez les individus d’A¬ 
byssinie. Taille assez grande. — Cap. 

Il est probable (pie cette espèce est assez sujette à \aner ; que les carènes en 
C de l’abdomen et les dents du chaperon s’atrophient plus ou moins, suivant 
les individus. Elle semble répandue sur tonte l’Afrique ; cependant il est pos¬ 
sible qu’on doive y distinguer des espèces très-voisines les unes des autres sui¬ 
vant les diverses régions du continent. 

Cette Synagre a presque les mêmes formes que la A fer vida (n° 25 , qui 
offre un article de plus aux palpes maxillaires. 

Obs. Le nom de minuta est mal choisi, car nous avons sons les yeux des in¬ 
dividus d’assez grande taille. 

Fig. 8. c. Chaperon cf> grossi. 


E>. FEMELLES QUON NA PU RAPPORTER A LEURS MALES. 

11. S. tetpomerin, n. Sp. 

Q . Chaperon piriforme \ assez long, bombé, ponctué, rétréci depuis l’insertion 
des mandibules; ses bords latéraux un peu concaves; l’extrémité tronquée assez 
largement, quoique allongée, et creusée d’une fossette lisse assez allongée, eu 
sorte que les bords latéraux figurent comme deux longues dents terminales eu 
ronde-bosse; le bord inférieur subconvexe. Chaperon et antennes orangés; celles- 
ci obscures en dessus; segments abdominaux quatrième et suivants orangés: le 
quatrième souvent noir en dessous. Dernier article des tarses antérieurs bruns ou 
roux. — Longutuir, 0 ra ,025; aile, 0 m ,021. 

Premier article des palpes maxillaires gros, le deuxième long et assez grêle, le 
troisième pins court, le quatrième fusiforme et comme appendiculé. Lorsque le 
quatrième article des palpes se perd, ces organes ressemblent exactement à ceux 
de la A. combusta. 

Abyssinie, route d’Agama h Siraen. (Musée de Senkenberg.) 

Cette espèce ressemble beaucoup h la A. combusta (n° 7), mais la fossette ter¬ 
minale du chaperon est plus allongée et plus prononcée. 


1 Pour la forme du chaperon, voyez fig. J c. 
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Une Synagre d’Abyssinie qui se ra;>porle probablement à ce type est un peu plus 
grande, el le chaperon a sa fossette terminale plus vague. Les palpes maxillaires 
ont le premier article gros et aplati, le deuxième grêle et long, le troisième grêle 
el plus court, le quatrième fusiforme et, à l’une des mâchoires seulement, comme 
appendiculé. —Aile, 0 m ,023. —Schoa en Abyssinie. 

La 5. tetrameria est peut-être identique h la S. cambusta ou à la 5. bcllicosa 
(n° I '*•). Elle pourrait aussi être la Ç> de la S. spinosuscula (n° 13). 


** Les deux premiers segments de Vabdomen seuls noirs, les suivants 
orangés en tout ou en partie . 


A. ESPÈCES DONT LES MALES SONT CONNUS. 

A3. A. Heydeniaim (fig. 9 ), n. sp. 

çf. Taille presque comme chez la A. calida. Chaperon (9 cçf), très-allongé, 
large au sommet, puis subitement rétréci à l’origine des mandibules et prolongé 
étroitement sur la forte moitié de sa longueur; l'extrémité terminée par deux dents 
spiniformes entre lesquelles est une échancrure en forme de demi-cercle. Les bords 
latéraux de la partie étroite comme carénés el épais; le bord terminal, l’échancrure 
el les dents, assez épais aussi. Mandibules (9 m) fortement courbées; la partie ba¬ 
silaire très-forte et épaisse; le lobe interne (/) grand, lisse, la fossette basilaire de la 
face externe très-forte; la partie médiane forte, épaisse, mais non dilatée, formant 
une branche très-arquée, convexe en dehors; la troisième partie, élargie et taillée 
de manière à ce que le bout des deux mandibules se juxtapose bien , tandis que le 
milieu enferme un grand espace vide; l’extrémité prolongée en pointe aiguë; le 
bord droit de la troisième partie un peu convexe, offrant deux coches et, en outre, 
une large échancrure qui en détache une forte dent (a), dans laquelle se termine la 
partie arquée. Près du bord du deuxième segment abdominal, en dessous, deux 
vestiges de tubercules mousses. Labre, chaperon, un trèfle au front, bordure in¬ 
terne du sinus des yeux, orangés; antennes orangées en dessous, obscures en 
dessus. Mandibules et dernier article des tarses, brun-roux. Le troisième segment 
orangé, à base noire. — Longueur, 0 m ,025; aile, 0 m ,02i. 

Palpes maxillaires composés de quatre articles; les trois premiers lamelleux, 
les deux premiers très-larges, le quatrième parabolique, moins aplati. 

Abyssinie, Massana. Rüppell. (Musée de Senkenberg.) 
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Celle espèce rappelle, par ses mandibules, les S. calida el capitata , qui n’offrent 
également aucune dent sur leur bord médian ; elle en diffère par l’absence d’é¬ 
pines au deuxième segment abdominal et par son chaperon élroil el allongé. Elle 
diffère : de la S. Sicheliana (n° Vj par l’absence de dent près de la base de la 
mandibule el par la forme du chaperon ; — de loules les espèces de la division 
Paragris par la forme très-arquée de ses mandibules. Elle se rapproche, par sa 
livrée, des S. xanthura (n°9j et a/uilis; par son chaperon, des 5. vmanjinata , dn~ 
bm el anulis (n os 9, 27, 20). 

Ç ?. Même livrée a l'abdomen : le troisième segment orangé, à base noire. 
Palpes composés de trois articles; le deuxième cependant moins large que chez 
le çf. Chaperon (9 c, Q) piriforme , allongé, plus allongé que chez le çf, et 
moins rélréci avant le milieu de sa hauteur. Son extrémité três-prolongée, presque 
en forme de hec, point écbancrée ni bidenlée, un peu tronquée et sub-arrondie. 
Chaperon et la carène entre les antennes, orangés. Antennes brunes en dessus, 
ferrugineuses en dessous. — Aile, 0 m ,()35. 

Abyssinie : roule d'Agama à Simen. Récoltée par Rüppell. (Musée de Senken- 
berg.) 

Par la forme de son chaperon, cette Q rappelle la S . a [finis (n° 8), mais la por¬ 
tion inférieure est plus allongée encore; elle se rapproche aussi beaucoup de la 
S. xanthura (n° 9) ; toutefois le chaperon est un peu moins ponctué vers le bas 
que chez cette espèce. 

Fig. 9 c cf, 9 cÇ. Chaperon dans les deux sexes, grossi. —9 m. Mandibule cf, id. 

to. S. cniarginnta % Sauss. Vespides ELI, 157, 4G. 

çf. Mandibules droites, armées près de leur base d’une dent spîniforme. Cha¬ 
peron piriforme, terminé par deux dents spiniforraes; antennes et segments 3 et 
suivants de l’abdomen, orangés. Diffère de la 5. Ileydeniana (fig. 9) par ses mao- 
dibules droites. 

Afrique. (Musée de Londres.) 

*o. s. analis (fig. 10), Sauss. Vespides I, 8G, 11, cf ; pl. xm, fig. 5, 5 a. 

çf. Chaperon allongé (10 c), taillé à peu près exactement comme chez la S. Hey- 
deniana (fig. 9 cçf), mais ses dents un peu moins longues; ses bords latéro-infé- 
rieurs paraissant épais parce qu’ils sont comme carénés. Mandibules (10 m) lon- 


1 Comp. la note de la page 187, et b S. xanthura Ç, ihid. 
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gnes, droites ou peu arquées, étroites et grêles, point dilatées; le bord interne 
offrant à sa base un lobe un peu tordu, puis un sinus très-concave, puis, vers le 
milieu de la longueur, une dent (*/), puis un sinus concave très-court, et enlin le 
bord terminal droit, portant deux coches, dont l’une au milieu de sa longueur, 
l’autre tout a fait a sa base. Chaperon, seape antennaire et flagellum en dessous, 
bordure interne des orbites, triangle du front, et segment 3 et suivants, orangés. 
Mandibules roussâlres.— Longueur, 0 m ,022; aile, O m ,OI9. 

Abyssinie. (Musée de Paris.) 

Cette espèce ressemble beaucoup h la S. Ihydmiana( n° \ 8), mais elle a ses man¬ 
dibules beaucoup moins arquées et années d’une dent médiane qui partage le bord 
concave en deux, de manière h former deux sinus. En revanche le bord tenuiual 
droit n’offre pas de dent à sa base. La forme de ses mandibules la rapproche 
plutôt des S. œquatorialis, mandibularis . beMarna. Iiuppelliana (n os 5, 6, 14, 27); 
elle se distingue de toutes ces espèces par le long espace qui, sur le bord interne 
de la mandibule, sépare la dent mandibulaire du lobe basilaire (le sinus de ce boni 
situé au-dessous de la dent étant plus court que le sinus situé au-dessus de la 
dent). Elle se distingue aussi par sou chaperon. 

Fig. 10 c. Chaperon cf, grossi. — tO m. Mandibule cf, id. 


B. FEMELLES QU’ON NA PU RAPPORTER A LEURS MALES. 

*1. S. maxillosa (fig. 11), n. sp. 

Ç. Chaperon allongé, élargi au sommet, aplati an bas; ses bords latéraux for¬ 
tement concaves; l’extrémité prolongée en forme de lame et assez fortement tron¬ 
quée, le bord terminal droit ou subeonvexe. Palpes maxillaires fort curieusement 
construits; le premier article gros, le deuxième grêle, le troisième normal, élargi 
vers le bout, le quatrième très-petit, mais allongé, figurant comme une apophyse 
implantée dans le troisième. Chaperon, un triangle au front, antennes et segments 
3-6 de l’abdomen, orangés. — Aile, Ü m ,020. 

Sénégal. (2 Q, ma collection.) 

Le chaperon de celte espèce appartient au type des S. affinis , Ileydeniana et 
xanlhura (fig. 5, 9 Q ; n os 8, 18, 9), mais il est plus tronqué à l’extrémité et 
plus bombé an sommet. 

Fig II. Chaperon Q, grossi. 


SYXAGMS. 


i 07 


lt mP FASCICULE. — 


IV. Division HYPAGHIS. 

i Sauss. Vespides III, 157.) 

Palpes maxillaires composés de cinq articles, Postécusson bidenté , 
méUühorax biépineux . (Insectes noirs, à ailes violettes , avec le bout de 
l'abdomen orangé.J 

* Les trois premiers segments de l'abdomen noirs; les suivants orangés. 

A. ESPECES DONT LES MALES SONT CONNUS. 

st. s. (irotamcria *, Sauss. Vespides I, 87, 12; pi. xin, tig. S, 8 a, 8 b, çf. 

Q y Chaperon terminé par deux petites dents, orangé, ainsi que les segments 
quatrième et suivants. Antennes ferrugineuses. Métathorax ponctué plutôt que 
strié. 

Afrique méridionale. (Collection de M. Guérin-Méneville.) 

ta. s. deututa (fig. 12), Sauss. Vespides I, S0, 2, cf- 

q*. Chaperon (12 e) très-bombé , en longueur autant qu’en largeur, ponctué, 
subitement rétréci an niveau de l’insertion des mandibules; ses bords latéro- 
inférieurs un peu sinués; la portion rétrécie comte, le boni terminal large, droit, 
b angles snbsaillants et offrant au milieu une petite fossette. La portion inferieure 
un peu déprimée, parfois concave de haut en bas, quoique convexe transversa¬ 
lement. Mandibules (12 m) longues, larges dans toute leur longueur, lamel- 
leuses, comprimées, un peu arquées, b surface lisse, n’offrant qu’un seul sillon, 
ne se joignant que par le dernier quart, qui est droit; laissant dans le reste de 
leur étendue un espace libre, étroit; le bord interne découpé, offrant b sa base le 
lobe habituel, lisse, allonge et médiocrement saillant; puis une échancrure suivie 
d’une très-forte dent aiguë, dirigée en dedans et en bas, située b peu près au 
milieu de la longueur de la mandibule ; puis un bord un peu concave qui forme 
presque un angle droit avec la dent; ce bord, aussi long que le bord droit termi¬ 
nal et formant avec ce dernier un angle obtus nettement prononcé; le bord droit 
terminal offrant une coche avant son milieu. Bord postérieur du deuxieme segment 


* Cornp. la note üe la page 187, et la S. abyssmtca (a 0 15). 
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offrant en dessous deux petits tubercules spiniforines dirigés en arrière. Mandi¬ 
bules, chaperon, antennes, carènes frontales, basjones, pattes et quelques nuances 
an thorax, un pen ferrugineux. Écailles et bord postérieur du prothorax bruns ou 
ferrugineux. Tête et thorax très-densément ponctués. 

Afrique occidentale. (1 qC musée de Paris; le type.) 

Var . À. Mandibules plus ponctuées. Chaperon parfois comme brisé au milieu, 
sa portion inférieure formant, h la rencontre de la portion supérieure, comme un 
dos d'âne arrondi. La portion inférieure plus ou moins creusée, le bord inférieur 
parfois lamellenx, dénué de fossette. —Bissao, île des Bissagos, près la côte du 
Sénégal. (2 çf. coll. Siebel.) 

Par. B. — a. Tubercules submarginaux de la face inférieure du deuxième seg¬ 
ment très-petits et faibles, non épineux. — />. Ces tubercules presque nuis. 

Cette espèce est remarquable par ses mandibules dilatées, larges et lamelleuses 
jusqu’en bas; à bord interne fortement découpé et h surface presque dénuée de 
carènes. Elle ressemble beaucoup, par ses mandibules, à la wawlibularis (n° 6), 
niais ces organes sont moins grêles que chez celte dernière, et n'olfrenl pas à la 
base une dent antérieure ((ig. 3 m, d'), niais seulement un large lobe marginal lisse; 
le chaperon n’offre pas deux tubercules prémarginaux, il est plus allongé et moins 
plat, etc. Elle ressemble aussi, par ses mandibules, aux 5. maxillosa et unalis 
(n os 21, 20; comp. fig. 10 ni) dont elle diffère par le chaperon court. Enfin elle 
se rapproche surtout de la S. œquatoriulis (n° 5) par la forme du chaperou et aussi 
par celle des mandibules, mais elle en diffère par la présence des deux petites dents 
spiniforines sousahdominales. Néanmoins il se pourrait que la S. œquatorialis ne 
fût (ju’mie variété de la S. dentata , à mandibules moins fortement dentées et à 
abdomen inerme. 

Ons. Les individus pris à Bissao offrent cinq articles aux palpes maxillaires. 
L’individu typique du musée de Paris n'en offrait que trois, mais il est probable 
que les autres étaient tombés. 

Fig. 12 c. Chaperon cf, grossi. — 12 m. Mandibule cf, »d- 

*4. S. nequatorialis ? (Vide n° 5.) 

Nous avons sous les yeux un individu fort embarrassant qui ressemble parfai¬ 
tement à la S. œquaionafis , mais qui se distingue par les différences suivantes: 

Le chaperon n’est pas brisé au milieu ; son bord inférieur est concave, creusé 
d’une fossette en quart de lune; ses bords latéraux sont carénés. Les mandibules 
ont le dernier tiers du bord interne un pen deolelé. Les palpes sont composés 
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de cinq articles assez courts, aplatis ; le dernier ayant presque une forme appen¬ 
diculaire. 

Cet individu offre des mandibules à peu près identiques à celles de la S. œqua- 
torialis (type), mais son chaperon est un peu different. Il se rapproche aussi de la 
S, dentata , quoique ses mandibules soient moins larges, moins lisses. 

Ile de Bissao. (1 qC collection du I) r Siebel.) 

La S . (p quatorialis aurait-elle des palpes composées de cinq articles a Tétât nor¬ 
mal et cet individu appartiendrait-il à cette espèce? 

«5. H. Tervitla (fig . 13), n. sp. 

çf. Grand. Tête renflée au verlex et surtout derrière les yeux. Chaperon 
mi peu polygonal, plus long que large, ponctué et un peu strié vers le bas; ses 
bords laléro-inférieurs convergents, mais non concaves; Textrémilé longuement 
bidenlée, ou plutôt terminée par deux épines. Mandibules (13 m) simples, 
leur bord interne arqué, très-convexe partout, n’offrant aucun sinus concave ; 
marqué de deux coches au-dessous du milieu, et offrant à la hase, immédiate¬ 
ment au-dessous du chaperon, une petite dent marginale. Le lobe basilaire nul. 
Métathorax fortement strié dans sa coucavilé, mais plutôt ponctué que ridé 
dans le reste de son étendue. Palpes composés de cinq articles : le premier très- 
renflé, les suivants très-grêles; le troisième le plus long, le cinquième long, grêle, 
aminci dès le milieu. Chaperon, antennes et segments 4-7 orangés; extrémité des 
antenues obscure, mandibules noires. Premier article des tarses antérieurs roux. 
Deuxième segment offrant en dessous deux fortes saillies eu forme de C. — Lon¬ 
gueur, 0“\025; aile, 0 m ,Ü2i. 

Callïerie. (1 qU coll. Siebel.) 

Par.? Un individu de petite taille est très-fortement ponctué au métathorax. Le 
cbaperon est un peu plus allongé et ses dents sont un peu plus longues et un peu 
plus rapprochées. Les derniers articles palpaires sont aussi moins grêles et le cin¬ 
quième plus court. 

Cap de Bonne-Espérance. (Coll. Siebel.) 

Celle Synagre se rapproche beaucoup de la 5. minuta (fig. 8 c), quoique son 
chaperon soit un peu plus large que celui de celte dernière. Les mandibules se 
ressemblent beaucoup dans les deux espèces, mais les palpes sont tout autrement 
composés. 

Uns. Celle espèce est peut-être la même que la S . pentamvria (n° 22) dont je 
n'ai pas le type sous les yeux, et probablement la même que la S. œthiopicaçf 
(n° 26), qui a aussi le chaperon strié et le métathorax ponctué. 

Tome xvit, l rc Partie. 
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B. FEMELLES QUON NA PU RAPPORTER A LEURS MALES. 

20. S. ætliiopicsi (fig . 14), n. sp. 

Ç. Chaperon (14c) allongé, assez aplati, ovoïde-tronqué, ponctué et strié, 
n’étant pas subitement rétréci au milieu, mais se rétrécissant graduellement, et 
assez large jusqu’au bout; son extrémité largement tronquée et subbideniée, les 
angles étant un peu saillants en dehors; les bords latéraux bordés vers le bas par 
une lame mince, n’étant guère cchancrés ou excisés à la hauteur de l’insertion des 
mandibules; l’extrémité offrant deux vestiges de carènes aboutissant aux deux 
mamelons saillants qui la terminent. Métathorax fortement strié dans la concavité, 
ponetué et chagriné dans le reste de son étendue, comme chez la S. fer vida (n°25). 
Segments 4-6, chaperon et articles 1, 2 des antennes, orangés, ainsi que le des¬ 
sous du flagellum.—Longueur, 0 m ,026; aile, 0 m ,020. 

Afrique méridionale.—Cap de Bonne-Espérance. (2 Ç, ma collection.)—Natal. 
(2 Ç, coll. du D r Siebel.) 

Var. a. Le chaperon plus ou moins subbidenté, un peu caréné au milieu de ses 
bords latéraux (fig. 15 c). Cap. — 6. Le deuxième segment offrant en dessous 
seulement des carènes peu prononcées. — c. Le dessous du deuxième segment 
n’offrant plus que deux vestiges de lignes saillantes le long du bord postérieur, 
représentant l’extrémité des C saillants; le reste des C effacé. — d. Chaperon n’of¬ 
frant aucune pseudo-échancrure h l’extrémité. 

Pour la livrée , l’espèce varie : Mandibules noires, la base souvent un peu orangée, 
— entièrement noires. — Chaperon offrant souvent au milieu de son bord terminal 
un peu de noirâtre, figurant comme une échancrure. — Antennes orangées. 

Abyssinie. Collectée par Riippel. (5 Ç, musée de Senkenberg.)—Cap de Bonne- 
Espérance, Natal. (3 Q, coll. du D r Siebel.) — Cap Natal. (2 Q, ma collection ; 
t Ç, musée de Paris.) 

Chez cette espèce, les palpes maxillaires sont composés de cinq articles a l'état 
normal : le premier est très-gros, renflé; le deuxième et le troisième, presque éga¬ 
lement longs; le quatrième long et grêle; le cinquième parabolique, appoint! — 
Les deux derniers articles paraissent être très-caduques, car dans la plupart des 
individus je n’ai trouvé que trois articles. Le troisième article parait irès-gréle si 
on l’examine de profil; mais vu par son côté large, il se termine presque par un 
moignon, laissant ainsi supposer que cet article doit être suivi d’autres articles. 

La S. aethiopica est facile à reconnaître à son chaperon aplati, strié, h bords la¬ 
téraux droits et convergents. 
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Une Ç du Cap offre des palpes plus grêles qne des individus d’Abyssinie, sur¬ 
tout le deuxième article. Il me semble que la forme des palpes est en général assez 
variable chez les individus d’une même espèce dans les Synagris . 

La S. œthiopica pourrait être la Ç de la S, fer vida (n° 25). Elle a le mëtathorax 
sculpté de la même manière. La forme de son chaperon permettrait aussi de la 
rapprocher de la minuta (n° 16). 

2 3. S* Kopiielliana (fig. 16 ), n. Sp. 

Ç. De forme assez svelte; moins trapue que les précédentes. Chaperon piri- 
forme, allongé, assez étroit, lisse, non strié, peu ou pas excisé sur les côtés; son 
extrémité tronquée franchement, offrant un petit bord droit dont les angles sont 
légèrement élevés en mamelons. Insecte noir; chaperon et segments abdominaux 
4 e et suivants, orangés; antennes orangées ou ferrugineuses à la base et en des¬ 
sous. Palpes maxillaires composés de cinq articles : le premier gros, le deuxième 
et le troisième allongés, le quatrième gros et court, emboîtant le cinquième qui 
est tout à fait appendiculaire, très-petit, et qui s’insère presqu’en dessous du qua¬ 
trième.— Longueur, 0 U \020; aile, 0 m ,0î8. 

Abyssinie, route d’Agama à Simen. Rüppel. (Musée de Senkenberg.) 

Cette espèce diffère des affinis et Ileydeniana (fig. 5, 9) par la forme du cha¬ 
peron qui est moins rétréci au milieu, moins aigu a l’extrémité, et par ses palpes 
maxillaires. (Voyez aussi la S . ferox.) 

Fig. 16. Chaperon Q, grossi. 


2*. S. ferox, n. Sp. 

9 . Grande Mandibules très-fortes, fortement triéchancrées, offrant même à 
leur base un rudiment de quatre échancrures. Chaperon allongé, ponctué, forte¬ 
ment rétréci avant le milieu, et prolongé en forme de bec triangulaire; son extré¬ 
mité tronquée, subarrondie, étroite, à angles subrelevés. Tète très-densément 
ponctuée. Segments 4-6 orangés. Mandibules, chaperon, antennes, d’un brun- 
ferrugineux obscur; antennes ferrugineuses en dessous; tarses antérieurs garnis 
de poils ferrugineux. Palpes maxillaires composés de cinq articles, tous assez gros, 
courts; le cinquième très-petit.—Longueur, 0 m ,031 ; aile, 0 ,n ,024. 

Sénégal. (1 9 coIl. Siebel.) 

Cette grande espèce a son chaperon à peu près de même forme que la V affims 
(fig. 5), mais la taille est plus grande et les mandibules me semblent plus fortes. 
Cependant les deux espèces pourraient bien n’en former qu’une. 
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** Les deux premiers segments de ïabdomen noirs , les suivants orangés . 


20. S. clufiia (fig. 17), n. Sp. 

çf. Chaperon forl allongé, très-fortement rétréci b partir île la hase îles mandi¬ 
bules; sa moitié inférieure presque en l'orme de bande; les bords latéraux forlement 
excisés et concaves à l’endroit de l’insertion des mandibules; la partie inférieure 
subcarénée latéralement, l'extrémité écliancrée en arc de cercle, ce qui forme deux 
dents lamelleuses a n gu li formes, non spioiformes. Les bords laléro-inlerieurs ca¬ 
rénés. Mandibules styliformes comme chez les Ç>, grêles, constituées à peu près 
exactement comme chez la S. analis (fig. 10) ; offrant au milieu de leur bord une 
dent a angle oblns, placée entre deux découpures peu profondes, mais longues, 
dont la supérieure est la plus longue; le bord droit terminal marqué de deux co¬ 
ches, l’une située a sa hase, l’autre au milieu. Mélathorax fortement strié. Dessous 
du deuxième segment aplati; la fronce tuberculiforme de sa base, forte. Insecte 
noir; segments 3 et suivants orangés; le troisième souvent noirâtre en dessous. 
Chaperon, front, bordure interne des orbites, scape autennaire en dessous, oran¬ 
gés; antennes ferrugineuses ou orangées en dessous, obscures en dessus. — Lon¬ 
gueur, 0 m ,02i; aile, 0 m ,020. 

Abyssinie. Massana. Collectée par Uüppel. (Musée de Senkenberg.) 

Cette espèce est probablement très-voisine de la S. abdominalis (n° 30), mais je 
l’en crois distincte, vu la forme de ses mandibules. — Elle ressemble si intime¬ 
ment a la S. analis (n° 20), que je serais tenté de réunir ces deux espèces en une 
seule. Les mandibules sont identiquement les mêmes, mais le chaperon est un 
peu plus étroit dans sa moitié inférieure chez la S. dubia , plus fortement caréné 
sur les côtés et plus nettement denté. 

Le chaperon ressemble aussi beaucoup à celui de la S. Heydeniana (fig. 9), 
mais les mandibules sont tout autrement conformées. 

Fig. 17. Chaperon c?» grossi. 

30. S. nbdomiiialis % Sauss. Vespides III, G57, 42, pl. xm, fig. 7, cf. 

çf. Chaperon allongé, élargi et bombé an sommet, rétréci à l’origine des man¬ 
dibules; ses angles inférieurs, saillants, formant deux petites dents. Deuxième seg- 


Comp. la note de la page 187. 
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ment oITrant eo dessous, à sa base, une ride, et, plus en arrière, un enfoncement 
ovale vague. Chaperon, un triangle sur le front, bordure interne des jeux, antennes, 
et segments 3-7 de l'abdomen, orangés. Scape des antennes jaune en dessous; le 
flagellum obscur en dessus, vers le bout. 

Afrique. (Musée de Stockholm.) 

Je ne possède pas ce type et ne puis le décrire avec plus de détails. (Il se con¬ 
fond peut-être avec la S. dubia , n° 31 ) 


IV. Division PSEUDAGRIS. 

Postécusson ri étant pas bidenté. (Palpes maxillaires composés de 

cinq articles.) 


31. fc. cnrinala (fig. 18), n. sp. 

çf. Palpes composés de cinq articles irè^-uets, fortement articulés; les deuxième 
et troisième longs et grêles; les quatrième et cinquième assez grands, bien formés 
et nettement séparés, comme chez les Odyneru >. Chaperon (18c) régulièrement piri- 
forme ; ses bords latéraux convergents, subconvexes. L’extrémité tronquée, offrant 
un petit bord droit; la surface comexe au sommet, ponctuée et parcourue par deux 
fortes carènes convergentes vers le bas, et prolongées vers le haut jusqu’assez près 
du bord supérieur. Mandibules (18 ni) courtes pour une Synagris , un peu cro¬ 
chues b l’extrémité, droites comme chez les R/njnchium , fortement carénées; le 
bord interne offrant deux petites coches vers le haut, et, près de l’extrémité, une 
petite saillie dentaire. 

Postécusson n’étant pas bituberculé. Métalhorax ponctué, granuleux, sa conca¬ 
vité bien dessinée, lisse, finement ponctuée au sommet et sur ses bords, finement 
striée vers le bas; ses arêtes supérieures milles, effacées par les ponctuations; ses 
angles latéraux peu accusés, sans trace d'épines; les arêtes latérales un peu cré¬ 
nelées. 

Tête et ihorax très-densément ponctués, l’étant également an poslécnsson et au 
métalhorax. Abdomen densément ponctué, velouté. Le deuxième segment abdo¬ 
minal offrant en dessous, à sa base, une large cannelure ou fossette vague qui 
aboutit vers le premier segment; pas de ride saillante a la base du deuxième. 

Bouche et antennes ferrngineux-obscurs; antennes brunes en dessus; segments 


201 MÉLANGES 11 YM ÈN O PT É KOLOG101* ES. 

abdominaux 4-6 oranges; le troisième ayant un peu de jaune au milieu de son 
bord. — Aile, 0 m ,016. 

Port-Natal. (Ma collection .) 

Cette espèce est très-distincte par le caractère tiré du chaperon, par l’absence 
le tubercules au postécusson, et par le métathorax ponctué, non strié, a conca¬ 
vité lisse, et dénué d’épines latérales. Par tous ses caractères et par la forme de 
ses palpes, h articles nettement dessinés, elle forme transition aux Odynerus . 


V. Division MICRAGRIS. 

(Sauss. Vespides III, 158.) 

Palpes maxillaires composés de cinq ou six articles; antennes des 
males enroulées en spirale à l'extrémité. (Taille petite; faciès des Ody- 
nerus du sous-genre Epi point. Corps noir, orné de taches et de bandes 
jaunes .) 

Ces insectes, encore peu connus, ne me paraissent pas être de vrais 
Synagris. 

3«. s. Spmolæ, Sauss. Vespides III, 158, 48; pl. vill, tig. 9, 9 a. 

cf. Parvula , nigra; chjpeo transverso , bklentato, lutco ; metanoto biangulato ; panc- 
tis 2 frontaUbus , scapo subtus, fascia pronoti interrupta , macula subalari, et post- 
scutello , luteis ; abdominis segmentis , lutco marginatis; pedïbns sut jurés, basi ni- 
gris; alis subhyalims. 

Hispania. (I q*, mus. Doni. Spinola, m Museo Tauriniano.) 


Spceîcs duliia. 


s. Nerieea, Spiu. 1ns. Lig. Il, 188 (note). — Sauss. Vespides LU, 159. 
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». lUMItirilOV DK DIVERS EU IflÉJV MENS 
JVDWExilfX OU IHrC'OifH*ljKTEiTIES>Tr COMES. 

(Guêpes solitaires. ) 

Genre RIIYNC1IIUM, Spin. 

Division ANTERHYNCHIUM. 

(Rhynchium à formes synuyroides.) 

Sauss. Vespides I, 103, l re division, — Ibid. III, 175, I rc division.) 


Les insectes de cette catégorie conservent le faciès, les formes, le mode 
de coloration, l’aspect velouté des Synagris. Ce sont littéralement des 
Synagres qui ont pris un sixième article palpaire, chez qui le chaperon 
s’est raccourci et atténué à l’extrémité, et dont les mandibules se sont 
aussi raccourcies, tandis que le inélathorax a pris la forme qu’il affecte 
chez les Odynents. (Comp. p. 177, paragr. 8.) La ressemblance de ces 
insectes avec les Synagris fait qu’on les prend souvent pour des espèces 
de ce genre, et on ne peut réellement les en distinguer qu’à l’aide de la 
dissection de la bouche. Les Antvrhynchium diffèrent des vrais Rhynchium 
par un abdomen plus ovalaire, moins conique, non tronqué à sa base, 
par un thorax moins déprimé et par un inélathorax moins ouvert, moins 
carrément tronqué. Ils s’en distinguent facilement à Gril, soit par les 
formes, soit par le type de coloration; toutefois, ce dernier se continue 
même chez les vrais Rhyuchium par le Rh. xanthurum. 
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1. Corps orné de ferrugineux et portant des taches blanchâtres . 

5 4. llll YXCHll M ÆSTUANS, II. Sp. 

Validum, velutiuum, nigrum; ore 9 antcnnis, pronoto, nictanoto, thoracis latcribus, te - 
gulis , nmculis 2 scutcïll et postsciUcllo, pedïbas , abdomiuisque basi, refis; abdommis 
segmeutis 1, 2, margincm verses bimaculatis ; chjpco crasse cribrato ; postsciUcllo ut 
nictanoto inernd, hoc fovcola nitida instructo ; alis fulvo-violaceis. 

Synayris œstuans, i?ar.? Sauss. Vespides III, 155. 

Long, totale, 23 millira. ; aile, 20 millim. 

Ç. De grande (aille. Faciès d’une Synayris . Chaperon eonvexe, très-grossiè- 
remenl ponctué, piriforme, terminé par une pointe tronquée où aboutissent deux 
petites carènes. Une fossette h la partie postérieure du vertex. Tête et thorax fine¬ 
ment et densément ponctués. Poslécusson tronqué, arrondi, offrant une sorte d’arête 
transversale, mais n’élant pas bitubercnlé Métathorax nullement bidcnlé, ponctué 
et velouté en dessus, nullement plissé, offrant une grande concavité lisse, luisante 
et finement striée, mais non bordée par des arêtes vives. Abdomen déprimé; le 
premier segment arrondi en avant, le deuxième en dessous lisse, grossièrement 
ponctué et un peu cannelé, n’offrant pas de ride à sa base. 

Insecte fortement velouté; mandibules, chaperon, une tache derrière chaque 
œil et antennes, ferrugineux. Thorax d’un roux ferrugineux, varié de noir; méta¬ 
thorax noir, éensson noir avec deux taches ferrugineuses, écailles et postéciisson 
ferrugineux; ce dernier orné d'une bande plus pâle à son bord antérieur. Abdo¬ 
men noir; le premier segment ferrugineux à sa base, sur les côtés et en dessous; 
segments 1,2, ornés chacun de deux taches blanches; les taches du deuxième, mar¬ 
ginales; celles du premier assez éloignées du bord, Pattes ferrugineuses. Ailes d un 
jaune-ferrugineux obscur, avec des reflets violacés. 

Ce bel insecte ressemble d’une manière étonnante a la Synayris aestuans, mais 
il en est très-distinct par son poslécusson qui n’est pas bitubercnlé ; par son méta¬ 
thorax qui ne porte pas les deux épines aiguës des Synayris , mais qui offre une 
fossette lisse, distincte; par sou chaperon très-grossièrement ponctué, plus bombé, 
plus atténué à l’extrémité, par son deuxième segment plus fortement ponctué en 
dessous. 
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Les memes caractères distinguent le Rh . aestnnns de la Synayn's Hubirh. 

tl est possible qu'il existe des variétés avec le thorax taché de blanchâtre. 

Sénégal. (1 Q, musée de Paris.) 

J'ai classé cet insecte dans le genre Rhynchium par simple présomption, car ses 
palpes maxillaires, aussi bien que les labiaux, out perdu leurs derniers articles. 
Toutefois l’analogie de la forme du chaperon, très-atténué à l'extrémité, très-bombé, 
et la forme allongée du deuxième article des palpes maxillaires, me semblent prouver 
<pie cet insecte est un Rhynchium et point une Synayris. 

La Synayris œshmns a le deuxième article des palpes maxillaires sensiblement 
plus court que le premier; le Rhynchium œstuaus a ce meme article très-grêle et 
notablement plus long que le premier. (Cotnp. Syn. aestuons , n° 10.) 


2. Corps noir velouté, avec P extrémité de fabdomen orangé. 

35.? Khvnchjum synaguoides, Sauss. (Ç). 

Niyrmn , vchttimm , abdominis apiec anreo ; ehjpeo 9 piriformi , convexo, crusse cri - 
brato, apiee aeuto , dentntis 2 hwiecm propin quis armuto ; metanoto utrinque trispinoso . 

Sauss. Vespides I, 103, 1, pl. xiv, fig. 2, 2 a, cf. 

Long, totale, 18-22 millim. ; aile, 15-10 millim. 

Ç (inédite). Formes et livrée des Synayris. Chaperon pi ri forme (ou cordiforme), 
bosselé, grossièrement ponctué, terminé en pointe; son extrémité formant deux 
petites dents aigues, très rapprochées et un peu divergentes. Tête et corselet très- 
densément ponctués; postécusson tronqué, grossièrement criblé, comme le méta- 
thorax en dessus, rugueux. Métalborax oblique, largement excavé, h concavité 
striée, mal limitée, n’ctanl pas bordée d’arêtes latéro-supérieures ; arêtes latérales 
un peu crénelées, se continuant avec les arêtes latéro-inférieures; on ne remarque 
pas d’angles dentiformes de chaque côté, mais à Tendroit qu’ils devraient occuper 
se trouvent trois épines (parfois seulement une). 

Insecte d’un noir profond, velouté; mandibules, chaperon et antennes d’un hrnn- 
ferruginenx obscur; le flagellum orangé en dessous; segments 3-6 de l’abdomen 
d’un orangé doré. Pattes souvent brunâtres, ailes d’un noir violet. 

For. Les épines des angles du métalborax atrophiées. 

Tome xvti, l rc Partie. 27 
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L’Afrique occidentale. (1 ç tin Gabon ; 2 ç du Vienx-Bassam ; cullection du I) r 
Sichcl.) 

Cette espèce ressemble aux Synayns , quoique la forme de son ehaj>eron, qui 
rappelle celui des Rhynclmwi , soit un indice du genre auquel elle appartient. 

Elle diffère du R'i. nbyasinicum par son chaperon grossièrement ponctué, par le 
postécusson rugueux et arrondi, dénué d’aréte vive, par son métatliorax dénué 
d’angles vifs; — du Rk. Sicltdii par son chaperon piriforme, tout à fait atténué au 
bout et grossièrement ponctué. 

Cet insecte est très-probablement la Q du Rk. synagraides. 


50. Uiiynciuum Akyssimcum, Sauss. 

Sauss. Yespides I, 103, 2, Ç. 

Ç. La tète est assez petite. Les mandibules sont médiocrement longues, un peu 
crochues, fortement striées ; leur bord triturant offre quatre fissures qui forment cinq 
lobes dentaires lamelleux. Tout l’insecte est fortement et densément criblé de ponc¬ 
tuations. Le chaperon est piriforme, un peu aplati, striolé, terminé par deux très-petites 
saillies rapprochées. Les écussons sont assez saillants; le postécusson est franchement 
tronqué verticalement, offrant une arête saillante, subcrénelée. Le métatliorax est 
très-rugueux, velouté; sa concavité est assez grande, fortement strice, ce qui efface 
les arêtes latéro-supérieures plus que chez la R aynayroides; celles-ci sont cependant 
un peu prononcées, mais émoussées. Les arêtes latérales sont très-saillantes et tran¬ 
chantes. De chaque côté le métatliorax est armé d’une épine au-dessous du milieu 
Les pattes et la tète, sauf le front, sunl d’un hrnn-rougeâtre obscur; le quatrième 
segment abdominal est souvent seulement bordé d’orangé. — Aile, I6 mm . 

Var. Protliorax brun-roux 

Dans les palpes maxillaires, le premier article est gros et court; les deuxième et 
troisième sont grêles et aussi longs que le premier (le troisième est peut-être plus 
long); les trois derniers sont petits. 

Côte d’Abjssinie. Riippell. (Musée de Seukenberg.j 
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Division KHYNCHIUM proprement dits. 

(IthynchiuHis vrai*.) 

(Sauss. Vespidcs 1, to“», ll ray division. — Ibid. 111, 177, ll me subdivision.) 

7 ) 1 . Kiiynciiiim xaxtiii t iu\m, Sauss. 

Nigrum, fusco hirtum, supra nitidum, sjmrsc jmnctidatnm; clgpco piriformi apicc bi- 
dcntato; postscutdlo transvasa, truncato, et metanoto supra, relut inis, cribratis, nigro- 
tomvntosis; fovcola metunoti lata , maxima , vaille striata, utrinque augulo dentiformi 
instructo; canlho latcmli ci infero, dcnticulatis; mandibuUs et maculapostoculari fuscis; 
elypeo , (üitnmis , macula frontali, orbitarum marginc interno, segmentis abdom. Ç 3-0, 
cf 3-7, aurantîaeis; tertio aurantio-marginato ; tu r sis fusr.csccntibus, cf antirîs fui vis ; ails 
fuscn-violareis. 

Sauss. Vespides 111, 182. 77, 9 *■ 

9 Long, totale, 19millim. ; aile, 17 millim; cf Loin*. totale, 13 inillim. ; aile, 12 millim. 

Celle espèce est encore peu connue. Le poslécusson est tronqué, transversal, 
court; il offre une arête transversale interrompue; il est criblé et velouté comme le 
inélatliorax en dessus, tandis que le reste du thorax est lisse et luisant en dessous. 
La concavité du métaihorax est large, fortement striée; Tarêle latérale est crénelée; 
l’aréle laléro-inférieiire est denticulée. La bordure du troisième segment est souvent 
étroite. Lu chaperon 9 se termine par deux angles dentilormes un peu divergents. 
Les tarses sont brunâtres. 

q* (médit). Chaperon pirifunne, terminé par deux dents on saillies dirigées en bas. 
Livrée, comme chez la 9 . Crochet des antennes orangé. Tarses passant an jaune, 
ainsi que les td)ias anténeur>. 

Var. Le troisième segment abdominal sans bordure jaune. 

Afrique méridionale. Calfrerie. i, I Q , 2 q*, collection du D r Siebel.) 

Cet insecte a les formes des vrais Ithyuchium (Ilh. carnalicitm, htnnorrltoidale , etc.). 
11 ne ressemble à i’Odynerus synatjroides et aux Ithyuchium ai tiens et voisins que par 
ses couleurs, nullement par ses formes. L’abdomen est tronqué à sa base, conique, 
non ovoïde. 


1 Loc. rit. page 183, ligne 13, au lieu de : premier seyaient, lisez : troisième segment. 
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Genre ODYNERUS, La h . 

Sous-genre ANCISTHOCERUS, Wesm. 

Dans le genre Odynerus les formes et les transitions deviennent 
nombreuses qu’on finit par ne plus trop savoir comment y coordonner 
les espèces. Les deux Ancistrocères qui suivent ne font qu’ajouter à cet 
embarras. Pour ne pas former encore une nouvelle division, nous cher¬ 
cherons à les faire rentrer dans la division Jlypancisfrocerus (Vespides 
111, 222), en modifiant la définition de cette coupe comme suit : 

Division HYPANCISTROCERUS. 

Formes allongées; premier segment abdominal rétréci en entonnoir , plus 
ou moins allongé (souvent subpétiolaire) , partagé par une forte crête su - 
turale. Antennes insérées assez bas. 

* - Métathorax prolongé un peu en arrière du postécusson , puis tron¬ 
qué. Premier segment abdominal étroit et allongé. 

A. Métathorax excavé ; sa fossette bordée par des arêtes tranchantes. — 0. advena, Sauss. 1. c. 

2-22, H7 ; pl. xi, fig. 3. 

B. Métathorax arrondi ; sa fossette peu ou pas bardée. 


58. Odynerus Ægvptiaci's, n. sp. (lig. 19). 

Description de l’Egypte. Hymen, (par Savigny), pl. vm, fig. 15 Q, AÇ* 

Celte espèce est tout à fait voisine de la suivante. A en juger par la fig. 15 (1. L) 
on la croirait identique; mais la fig A montre que les deux espèces diffèrent par la 
forme et la distribution des couleurs de la tète. 

9- Chaperon piriforme, plus long que large, fortement biraréné dans presque toute 
sa longueur, grossièrement ponctué entre les carènes, terminé par un bord tronqué, à 
angles saillants. Au-dessus du chaperon, une petite ligne jaune. —Égypte. 

Fig. 19. Tête de l’O. (Ancistrocirus) Æyyptiacus, 9, grossie. 
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59. Ouynkkus IIeydemaxus, ii. sp. (Iîg. 20). 

Parmi us, graciais, clongatus; nigcr , thoraec dense , metanoto et ahdomhiis segmentis 
1-3 crasse, punetatis ; chjpco jnrif'onni, biungulato ; postscirtcllo trunsverso. rotnndato , 
sulco partito ; metanoti fovcola ohsolcta; abdomiuis 1° segmento infundibidiformi subpc- 
tiolari , basi erista sutiiraii clevata instructo ; mandiindis, elypeo et antennis subftts ferra - 
gincis ; chypei maculisvcl elypeo otnnino , seapo sitbtus , puncto front ali , postoculanet 
in ocidontm sinu, pronoti marginc , postscutdlo , tegidis abdomhnsgite fasciis 2, et pedi- 
bus, sulfurais; femoribus fuseo-variis ; ails hyalinis. 

Lo nf*. totale, 8 inillin]. ; aile, 5 */* millim. 

Ç. Petite et grêle. Antennes assez renflées. Chaperon piriforme, pins long que 
large, Incaréné, terminé par un bord subécliancré, à angles saillants; son extrémité 
inférieure partagée par un sillon. Thorax allongé, un peu rétréci au prothorax, bordé, 
h angles faiblement marqués; poslécusson formant un petit bourrelet transversal bi- 
mamelonné, parce qu’il est partagé par un sillon. Ecailles grandes, suivies d’un petit 
appendice styliforme. Métathorax beaucoup plus étroit que le prothorax, prolongé mi 
peu en arrière du postécusson, puis tronqué, partout arrondi et convexe, mais olfrant 
postérieurement nue fossette vague, ponctuée, bordée au sommet par de faibles 
rugosités ; les angles qui emboîtent l’abdomen formant deux longues épines diri¬ 
gées en dessous. Abdomen allongé; le premier segment en forme d’entonnoir allongé. 
oilVant tout près île sa base une très-lorle suture, très-élevée ; devenant ensuite un peu 
convexe en dessus, et bordé par un vestige de cordon; son bord postérieur deux lois 
moins large que le deuxième segment; le deuxième segment en cloche régulière, un 
peu plus long que large, graduellement renflé, offrant le long de son boni une ligne 
de points qui forme comme un faible sillon submarginal. 

Tête densément et finement ponctuée; thorax plus fortement criblé; le métathorax 
le devenant grossièrement ; segments 1-3 de l’abdomen régulièrement et un peu plus 
grossièrement ponctués que le thorax; les suivants très-finement ponctués. 

Insecte noir, revêtu d’un duvet soyeux grisâtre. Mandibules et chaperon d’un brun 
roux : les premières avec leur base jaune, le second avec une bande arquée au som¬ 
met et deux traits, vers le bas, jaunes-pâle; antennes noires en dessus, ferrugineuses 
en dessous, avec le seape jaune en devant. Un point an front, un autre dans le sinus 
de:* yeux’, un troisième derrière le sommet de l’œil, jaunes; deux taches (ou une bor¬ 
dure bilobée) au prothorax, écailles et leur appendice, postéenssun , valves articu- 
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lair^s du métathorax, el nue bordure régulière aux deux premiers segments de l’ab- 
domen, jaunes. Anus un peu aplati en dessus, offrant une tache pâle; souvent le 
cinquième segment bordé de pâle. Pattes jaunes, avec les cuisses et les hanches brunes 
ou variées de brun. Ailes hyalines, nervures brunes. 

Par. Chaperon entièrement jaune pâle, n’ayant que son sillon vertical ferrugi¬ 
neux. 

Abyssinie Pris à Massana par Rüppell. (Musée de Senkenberg.) 

Celle charmante espèce se rapporte exactement à la fig. 15, pl. vm , des Hymé¬ 
noptères de l'Égypte, mais sa tête, comparée à la fig. A, n’ollre pas les mêmes taches, 
el son chaperon semble être moins fortement bicaréné que chez l’espèce égyptienne. 

Quoique n'ayant qu’une suture abdominale simple, cet insecte se rapproche de 
¥0. bisuturalis ; il rappelle aussi un peu les formes de Y O. diffonms. — Comparez 
I O . Massanensis (n° 41). 

Fig. 20. Tête de FO. (Ancistrocerus) Heydemanus. Ç, grossie. 


S. Métathorax et poslécusson tronqués: celui-ci tranchant ou crénelé, 
offrant une tranche, postérieure. 

M). Odynekus Phauao, n. sp. (lïg. 21 

Description de l’Égypte Hymen, (par Savigny), pl. vm, fig 14 cf. A cf, A $. 

Celte espèce est presque identique à la suivante. Elle paraît en différer par l'ab¬ 
sence de taches au métalfiorax (çf); par le chaperon Q moins large el moins rétréci 
vers le bas; par le premier, el surtout le deuxième segment abdominal sensiblement 
plus longs que chez Y O. Mas&aïunsis. (Comp. avec la figure qui représente celle es¬ 
pèce, fig. 22, 22 /.) 

Ç). Chaperon un peu plus large que long, arrondi au sommet, peu rétréci vers 
le lias, terminé par un large bord, un peu concave, placé entre deux petites 
dents. 

Chaperon jaune, polygonal, s’élargissant de liant en has, jusqu’au-dessous du mi¬ 
lieu de sa hauteur, un peu échancré au milieu de son bord antérieur. Bordure in¬ 
terne des orbites jusque dans le sinus des yeux, jaune. — Égypte. 

Fig. 21. Ç. Tète de FO. Phurdo , femelle, grossie. — Fig. 21, cf, idem «lu mâle. 
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41. Onv.NERis Massa.ne.nsis, ii. sp. (fig. 22). 

Almutus, niyer, jmnctatus; mctanoto fovcolato, minus punctato; abdominis primo scq- 
mento trùjono , in mcdio valdc cristato-suturato; secundo crasse cribmto , basi sitpra tu- 
brmilifonne clendo; tertio per crasse cribrato; clypco Jatisshno et brevissimo , flavo; 
macula frontal i, oculari et jwstoadarL antennarum saq™ snbtus, pronoti macnlis 2 . 
teyulis , scutelli fascia, metanoti maculis 2 , abdominis sajmcutorum 1. 2 marytne, et 
munjiue utrimpie abbreviato, pcdibusqnc, snlfurcis. 

Long, totale, 8 nnîlim. ; aile, 5 ‘/s miîîim. 

g. Tète un peu plus large que liante, densément ponctuée. Cliaperon notablement 
plus large que long, grossièrement ponctué, terminé par deux dents écartées, sépa¬ 
rées par un bord presque droit. Thorax densément et assez grossièrement ponctué; 
le prolhorax fortement bordé; posléeusson tronqué, en dessus rugueux et ne formant 
presque qu’une arête transversale; sa face postérieure élevée; inétatliorax un peu obli¬ 
que, offrant une fossette grossièrement striée, mais non bordée; ses arêtes latérales d i'- 
tinetes et assez tranchantes ; de chaque côté de l'articulation de l'abdomen une petite 
épine. Ecailles grandes, leur appendice slyliforme petit. Premier segment abdominal 
en entonnoir, aussi large on un peu plus large que long, triangulaire, ponctué, par¬ 
tagé par une arête suiurale élevée, et burdé d’une espèce de cordon lisse; deuxième 
segment criblé de gros points enfoncés, assez subitement rétréci à sa base, renfle eu 
dessus près de sa base en forme de tubercule; son bord postérieur moins fortement 
ponclné, un [jeu rentré et offrant un vestige de ligne on sillon submarginal. Troi¬ 
sième segment grossièrement criblé. 

Insecte noir, revêtu d’un duvet grisâtre; antennes noires, ferrugineuses en dessous, 
avec le scape jaune au devant; mandibules rousses; chaperon, une tache ronde ou 
carrée au front, un point dans le sinus des yeux et une ligne derrière leur sommet, 
jaunes. Deux taches ou une bordure bilobée au prothorax, écailles, une bande sur 
le bord postérieur de l’écusson, et deux taches sur les angles du métathorax, jaunes. 
Premier segment orné d’une barge bordure jaune, éclianerée (en are de cercle) an 
milieu; le deuxième d’une bordure régulière, biéchancrée; les suivants d une bor¬ 
dure raccourcie sur les côtés. Anus jaune. Pattes jaunes; cuisses variées de ferrugi¬ 
neux ou de brnu. Ailes hyalines, nervures brunes. 

Abyssinie. Pris a Massaua par Riippell. (Musée de Senkenberg.) 
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Cet Od) itère est assez bien caractérisé par sou mélalhorax taché de jaune el par 
l’absence de lâche sous l’aile. Son premier segment abdominal esl notablement moins 
allongé et [dus trapu que chez Y O. Ucydcnianus ; la suture occupe le milieu de sa 
longueur, non son extrémité antérieure. 

Fig. 22 O. ( Ancistrocerus) Massanensis, Ç grossie. — 22 a. Sa grandeur naturelle. — 22 1. La t«le 
grossie. 


Division ANCISTROCERUS proprement dits. 

Formes assez ramassées; chaperon Q piriforme-large ; met a thorax ré¬ 
tréci y offrant une plaque pentagonale , bi dentée, terminée au sommet par 
une double arcade; premier segment abdominal carrément el franchement 
tronqué à sa base, sessile , ou du moins n étant pas rétréci en entonnoir; ni 
arrondi en cloche , Entre sa face supérieure et l'antérieure , une arête gui 
porte la suture. (Gp. Vespides I, 127, u rae division; ibid. III, 209.) 

(Groupe des Odgnerus , parielum , Antilope, etc.) 


42. OnVNERIJS LMPUNCTATUS, Spin. 

Niger, pronoto bidentato , abdominc vahlc deprcsso ; macula frontali , puncto posta- 
culari, scapo suhtus, pronoti manjinc, macula subatari , tcgidis, fascia scutctli (et post- 
scutclli) , fusclis 2 abdominis pcdïbusque , (lavis ; alis hyalinis in Costa apice fusas. 

Sauss. Études III, 213, i03, cf. 

Un çÿ d’Abyssinie offre tous les caractères de celle espèce, sauf que l’éeusson 
porte une large bordure jaune à son bord postérieur, el le postécusson une étroite 
bordure raccourcie. Le chaperon est hexagonal, un peu bidenté, jaune, ainsi que les 
mandibules; les antennes sont ferrugineuses en dessous el l’extrémité est entièrement 
ferrugineuse ou orangée. Les hanches et les pattes sont entièrement jaunes. Les an¬ 
gles du prolborax sont nettement dentiformes, aigus. Le premier segment abdominal 
est épaté, large, un peu creusé en dessous, le deuxième est aussi déprimé et légère¬ 
ment reutlé eu luhercnle à sa base. 

Ce type correspond bien à la fig. 5 de la pi. ix de la Descr. de l’Égypte. Il ne se¬ 
rait pas impossible que ee ne fût le q* de l’O. biphaleratus , Sauss. (Vespides, I, 131, 


n ,n(1 FA SC ICI LE. — A VCISTROCERES. 


215 

I 111, 20 f i.) Ce dernier est peut-être figuré par Savigny, I. c. fi g. G? Toutefois, 
sur celle figure, les angles du raétathorax semblera être jaunes. Quand se trouvera-t-il 
enfin un voyageur qui se dévoue h rassembler en Égxple les collections néces¬ 
saires pour permettre d'établir un texte digne des planches de l'entomologie de la 
Description de l'Egypte, et qui complète l'admirable ouvrage de Saviguy? 

45. Odyxeius Zébra, ii. sp. (lig. 25). 

Gracilis, niger, cincrco-hirtns , dense punctatus; abdominenîtido, spnrscpunetgto. pro- 
nota biangulatu; metanoto bidentato; pronofi marginc auguste, abdominis segmentis 1-4 
latins, jhivo-marginatis ; a lis pe.il acid is, in costa et marg inc, fusco-collinatis ; clgpco Ç 
supra flavo-binotato , bidentato , sulfurco , mandibulis flavo-macnlatis. 

9 Long, totale, 13 mitlim., aile, 11 millim. ; cf long. totale, II millim. , aile, 9 mittim. 

Ç). Corps grêle et élancé, rappelant les formes de 10. Antilope* mais plus allongé 
encore. Tête courte, large, écbanerce postérieurement; chaperon piriforme, aussi 
large que long, ponctué, terminé par un petit bord droit, mais paraissant un peu 
écliancré à cause d'une fossette lisse. Thorax assez étroit, un peu rétréci en avant et 
passablement en arrière; prothorax bordé, ses angles angulaires, dentiformes; inéla- 
lliorax un peu prolongé; sa fossette placée plus en arrière que le pusiécusson, peine, 
mais très-nettement dessinée, pentagonale comme chez les insectes de ce groupe, 
formant de chaque côté une dent latérale située en dessous du milieu de la hauteur; 
arêtes Intéro-snpérieurcs sinnées; les supérieures assez prononcées. Abdomen peu 
sessile, moins que chez V0. Antilope; le premier segment nu peu évasé, assez long; 
sa suture très-distincte ; deuxième segment un peu mille Inberculensemenl a sa base. 
Télé et ilioiax densément ponctués, le mélathorax l’étant moins; abdomen luisant, 
aussi fortement ponctué que le thorax, mats ses ponctuations espacées; le bord des 
segments à peine plus fortement ponctué que le reste. 

Insecte noir, revêtu d’un duvet gris; antennes noires; nu sommet du chaperon 
deux taches ou lignes jaunes; un petit point derrière le sommet de chaque œil et une 
très-line bordure an prothorax, jaunes; segments 1-4 ou 5 de l’abdomen offrant tons 
une bordure jaune régulière. Ades transparentes, à nervures brunes; la côte et le bord 
externe salis de brun à relleis xiolets. 

qC Chaperon pirilorme, jaune-pâle, hidenié ; ses dents aiguës, séparées par une 
échancrure en forme de dé à coudre; une ligne jaune aux mandibules, antennes fer¬ 
rugineuses en dessous vers le bout. 

I or. Taille assez petite. Prothorax à peine bordé de jaune Chaperon noir. 

Tome xvn, t r0 Partie. 28 
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Gel Odynère diffère essentiellement des O. Antilope et voisins, de l'ancien monde, 
par ses formes grêles et par son niélalliorax moins large, à arêtes moins saillantes, etc. 
11 se rapproche plutôt des Ancislrocerus américains pat sa livrée sombre et par ses 
formes élancées (O. Cupni, Tigris , etc.). 

üahilr ; L’Abyssinie ; collecté par IliippelL (2 Ç> de Simen, 1 çf de Schoa, musée 
de Senkenherg.) 

Fig. 23. 0 {Ancislrocerus) Zébra Ç, grossi. — 23 a. Sa grandeur naturelle. 

Division STENANCISTROCERUS L 

Insectes grêles ou ramasses; mêla thorax souvent arrondi et convexe , 
n’offrant plus lu plaque pentagonale nettement bordée comme citez les An- 
cistrocerus vrais, mais ayant souvent scs arelcs littérales très-suilinutes * 
Abdomen 7 cylindrique ou ovoïde; le premier segment en cloche ou en cupule ; 
son extrémité antérieure plus on moins arrondie , n étant plus aussi fran¬ 
chement tronquée que dans la division Ancislrocerus; la suture n occupant 
pas une arête transversale , mais placée plus près de la base sur la face 
antérieure du segment. Abdomen souvent fortement ponctué. (Vide : Ves- 
pides 1, loi, seel. c, et 140, sect. c; III, 219, scct. 2.) 

(Groupe de YO. Atropos.) 

Les espèces qui stiivent appartiennent à la catégorie de celles qui, 
dans celte division, ont les formes Irapues, l'abdomen ovoïde, le mêla- 
thorax arrondi, rappelant les formes de YO. parvulus. Ces espèces for¬ 
ment parmi les Ancistrocerus un groupe correspondant à celui que LO. 
parvulus forme parmi les vrais Odynerus. 

1 Cette division forme une nouvelle coupe qui n’existe pas dans mes Etudes sur ta Famille des Vw- 
pides. Elle est surtout riche en insectes américains et on la trouvera définie plus en détail dans mon 
Synopsis uf American Wasps. Je dois dire cependant que les différents types d’Odynerus se rattachent 
les uns aux autres par des transitions si nombreuses qu'il est impossible de les définir avec précision, 
en sorte que ces divisions du genre ne sauraient toujours être pour le lecteur d’une grande utilité dans 
la détermination des espèces. 

a Les arêtes latérales sont celles qui s’étendent de l’aile à l’angle latéral du métathorax, et non les 
arêtes latéro-snpèiieures qui bordent supérieurement la plaque postérieure. Voyez Sauss. Vespides lit, 
184-186. 
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A. Are les littérales du mélalhorax tressaillantes. 

44. Odvnerus ixcoxstans, n. sp. (fig. 2-4). 

Fcrrugincus , vc( rufo-fusais, ubiquc grosse pnnetatus ; chjpeo latiorc quant longiorc, 
subemarginato ; metanoto fovcolato, mutins latcralibus tantum acutis, et marginibus infc- 
ris utrinque spina armatis;postscutcllo lamdliformi , crenulato; abdominc subovato, basi 
suturato ; corpore ubiquc flaro-nmltqncto ; abdomiuis segmentIs lato jlavo-marginutis ; 
sccundi segmenti fascia margïnali utrinque latiorc. 

Long, totale, 8 inillim. ; aile, G millim. 

Q. Assez petite. Chaperon plus large que long, presque triangulaire, grossière¬ 
ment ponctué, faiblement entamé par une échancrure large et obtusément angu¬ 
laire. Tête échancrée postérieurement. Prothorax finement rebordé et oll’rant de 
chaque côté une très-petite dent spmifonne. Ecusson partagé par un sillon; posté- 
eusson transversal, en forme de lame verticale et crénelée. Mélalhorax offrant une 
concavité en forme de large gouttière, mais qui n’est guère marginée; les arêtes la¬ 
térales très-saillantes et tranchantes. Les burds latéro-inférienrs offrant de chaque coté 
une èpme arquée dirigée obliquement en dehors et en liant. (Ces épines seulement visi¬ 
bles quand l’abdomen est abaissé.) Abdomen ovoïde; le premier segment en cupule 
tronquée, portant une suture assez distincte; le deuxième un peu étranglé à son in¬ 
sertion cl ayant son bord précédé d'une espèce de sillon snbmarginal. Tout le corps 
grossièrement ponctué; l’abdomen étant aussi grossièrement ponctué que le thorax, 
velouté. 

Insecte d’un roux ferrugineux (ou brunâtre); antennes ferrugineuses, avec le bout 
obscur en dessus; le scape jaune en devant. Bouche, chaperon, tête, jaunes, avec le 
vertex roux, parfois teinté de brun. Prolliorax, une tache sous l’aile, écussons, écailles, 
angles du mélalhorax et pattes, jaunes. Mésolhorax , en dessus, souvent brun. Seg¬ 
ments abdominaux largement bordés de jaune; le premier segment souvent jaune 
échaneré de roux; la bordure du deuxième excisée en arc de cercle, parfois remon¬ 
tant de chaque côté jusqu’à la base; le roux ayant alors la forme d’un dé à coudre. 
Anus jaune, souvent brun au bout. Ailes transparente». 

Pur. Couleur foncière brune, ou variée de roux. 

Abyssinie. Rüppell. (ï Q , musée de Senkenberg.) 
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Cet OJynère se rapproche du groupe de Y O.Alropos; son métatborax étant arrondi, 
mais l'abdomen n’a point la même forme <|ue chez celte espèee. L’ensemble de l’in¬ 
secte rappelle beaucoup les formes de Y O. parcu'us, Lep., mais son abdomen et son 
corps en général sont bien pins fortement ponctués. La suture abdominale l'en dis¬ 
tingue d’ailleurs amplement. 

Fig. 2-i. Odynents inconstans Q, grossi. — 24 t La h'te do même grossie. 


B. Aréles latérales du me la thorax peu saillantes. 
45. Odynerus turca, n. sj». 


Minutas, valdc punctatns; clgpeo fere longiore quant latiore , trigono , tmneato , bi- 
dentato ; meiemoto fovcolato, rotmulato, canthis latcralibns obsohtis, rotundatis ; abdo- 
mine valdc cribrato-punctato , sed angusto , hasi sutura tenui instrneto. Corpus nignnn, 
sed signatures flavis tam mtmerosis notation ut vidcatitr onmino flanun , rertice, meta- 
noti su tco. et mesonoti disco , aigris; hoc basi macula flava ; abdomen flavitm; primi seg¬ 
ment i hasi nigra ; secundo nigro , margine lato et fascia in medio interrupta , (lavis. 

Long, totale, 8 millim. ; aile, 5 millim. 

Ç>. Grandenr et formes de l’O. inconstant. Le thorax nu peu plus court; l’abdo¬ 
men un peu plus grêle Cbaperon un peu plus large que long, en trapèze on sub¬ 
triangulaire, aplati, fortement ponctué, échancré et bidenlé. Tête et thorax fortement 
et densément ponctués; métatborax fortement concave, sa concavité non bordée, dé¬ 
nuée d'arêtes; ses arêtes latêtales n’étant pas non plus développées comme citez 
l‘ O. inconstans , ce qui rend le métathorax sensiblement plus étroit et pins arrondi. 
Abdomen fortement ponctué; le premier segment taillé à peu près comme chez 
Y O. inconstans , mais moins distinctement bordé, et sa suture un peu moins dis— 
tinete; le deuxième segment plus allongé, plus fortement ponctué que chez I espèce 
citée. 

lnseete noir, mais si fortement bariolé de jaune, que celte couleur envahit presque 
tout le corps. Tête entièrement jaune, avec le vertex noir; antennes jaunes, avec le 
scape ferrugineux, un peu obscur en dessus; thorax jaune, ayant un peu de noir 
en dessous sur les flancs et au milieu du métatborax ; disque du mésothorax noir 
avec une tache jaune adnssée à l'écusson; éeusson et postécusson jaunes; abdomen 
jaune; le premier segment noir à sa base ; le deuxième portant en dessus un dessin 
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noir en forme de sablier, en dessous un peu de noir à sa base (ou plutôt : ce seg¬ 
ment noir en dessus, avec une large bordure jaune, et en outre une large bande jaune 
étranglée sur le milieu du segment; celle bande souvent interrompue, formée par 
deux grandes taches triangulaires tpii se joignent presque au milieu et qui se fondent 
avec la bordure). Pattes jaunes. Ades transparentes, nervures brunes. 

La Turquie d'Asie, Bagdad (Ma collection ) 

Pour la livrée, celte espèce se rapproche beaucoup «le 10. ncalis et de YO. bella- 
lulw s*. Bile s'en distingue a la suture du premier segment abdominal, etc. Cet Odinère 
appartient loul h fait au type de I '0. parvntw s, et il est certain «pie ce type est repré¬ 
senté, dans une grande étendue de notre globe, par des espèces extrémerm ni voisines 
les unes des antres (0. pnrvnhis. bipustulalus , Donrsii , omtis, dî[finis, etc,). Chez 
quelques-unes on voit se développer la suture du premier segment (0. inconstant, 
Turca , Amadanensis, etc.), qui les fait placer dans le sous-genre Ancislrocerns. 


Sous- genre ODYNERUS proprement dits. 

Division ODYNERUS VRAIS. 

(Yespides I, 169, tn mc division; III, ^5^, division Epsilon.) 


À. Groupe des 0. Dantici , crenalus, Me (per a , lloscii , etc. 
(Yespides 1, 177, u. — 111, 254, n.) 

Antennes des çf terminées par un crochet. Formes trapues. Abdomen eo- 
nique; poslêcnsson tronqué } crénelé; métathorax excavé; sa plaque bordée 
par des arêtes latéro-supérieures tranchantes qui s’élèvent en forme de dent 
derrière le postécusson. Chaperon des Ç en général piriforme, plus long 
que large , finement tronqué , bianguleux. 

4G. Odynerus stigma, n. sp. 

Fcrruginens, sat gracilis; ubiquc dense pimctatns. Thorax qiiadratus, pimetis maximis 
reticulatis rityatus, posticc vcrtiealitcr truncatus. FostscutcUum rallie crcmdatnm. Me- 
tanotim late excision, utringuc dente armatwn , fovcola punctata Jatissima . acutissimc 
elcvato-marginata , instruction ,* marginibus supernis pone postscutellum dentés 2 effi- 
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cicntïbus ; margimbus inferis infra anguhtm , Capitls facics et abdominis seg¬ 

menta 1 , //ftya, hœc basi fnsea , «jc/ apicem versus fusco binotata. 

Savigny, Description de VEgypte , Ilymén. pl. 9, fig. 12, Ç. 

Long, totale, 13 millim. ; aile, 10 millim. 

qL Grandeur el formes de FO. trunentus et de Y O. punctum. Corps assez grêle. 
Tête sans caractère saillant, densément ponctuée. Thorax rectangulaire, un peu dé¬ 
primé et tout criblé d’énormes ponctuations rélicnieuses. Prolhorax très-fortement 
rebordé; postécusson très-court, transversal, tronqué verticalement et ollrant une 
crête crénelée. Mélalhorax tronqué verticalement, excavé dans toute sa largeur, of¬ 
frant de chaque côté une dent spiniforme; sa plaque postérieure rugulense, ponctuée; 
les bords très-tranchants ; les laléro-snpérieurs formant une crête tranchante très- 
élevée, qui se termine supérieurement de chaque côté par nue dent pyramidale aussi 
élevée que le poslécusson et séparée de ce dernier par une large et profonde fissure; 
bords latéro-ioférieurs armés de chaque côté, au devant de l’épine latérale, d'une 
seconde épine, ou plutôt apophyse obtuse et crénelée ou bifide, ou de deux épines 
aiguës, ou seulement de dentelures. Abdomen parfaitement conique, franchement 
tronqué à sa base, comme chez Y O. Innu atu* el chez les vrais IViynckium . Toute sa 
surface densément pointillée; le bord du deuxième segment légèrement enfoncé et 
pl us fortement ponctué , ainsi que les segments suivants. 

Insecte d’un roux ou d’un brun ferrugineux; antennes ferrngîneuses. Face de la 
tête jaunâtre; verlex occupé par une bande noire (ou seulement obscur) ; deuxième 
segment de l’abdomen jaune, avec sa base brune; le troisième, jaune, avec deux 
points bruns; le reste ferrugineux. En dessous, segments 2, 3 n étant jaunes que sur 
les côtés. Ailes pâles, lavées de jaunâtre le long de la côte, de gris-brun dans le reste 
de leur étendue, avec une tache brune dans la radiale. 

çf. Chaperon polygonal, un peu plu** long que large, terminé par un petit bord 
suhëcliancré. Scape des antennes jaune au devant. 

Var . a. Le deuxième segment olfraut près de son bord deux points bruns, le troi¬ 
sième ofirani â s;i hase un dessin brun festonné; — b. sutures thoraciques noirâtres; 
mesothorax obscur; — c. bord du prolhorax jaune. 

Cette espèce a presque exactement la même livrée que Y O. punctum , mais elle 
s’en distingue aisément par ses formes moins grêles, son postéensson fortement cré¬ 
nelé, et par son mélalhorax vertical â angles très-vifs, épineux et supérieurement bi- 
denlë. ainsi que par ses grossières ponctuations. 

Abyssinie. (4 çf, musée de Senkenberg.)—Égypte. (Coll, de M. de Heyden.) 
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Ce type de coloration de l'O. punctum auquel se rapporte celle espèce, esi nu type 
asiatique qui se retrouve aussi chez les guêpes sociales (Polistes stigma, ! caria , etc.). 
\j(). stigma montre que ce type se commence déjà en Abyssinie; il se continue ensuite 
par l’Arabie jusqu'aux Indes. 


47. Odynerus INTERRtJPTt^, 11. sp. 

Fcrntyhieus, ubique dense punctatus; elypeo piriformi , sut luto; postscittcllo trun- 
cato, crenntato ; metanoto taie excavato, utrinqnc anyulaio , canthis superioribus pcm- 
cutis , supra (lentes 2 ponc postscutdhnn c/ficientibus ; abdomine meuirne conico; clypeo , 
fade et orbitis , pronoto anticc, tegulis, scutcllo , mac.ulis 2 metauoti , tïbiisquc j taris ; 
abdominis sçgmcntis omnibus fascia interrupta flava;alis hyalinis apice macula fusca. 

Savigny. Description d? ÏEgyptc , Itgmèn. pl. 9, fig. 17, 

Long, totale. 12 millim. ; aile, 8 */* militai. 

Q. Chaperon piriforniP , mais aussi large que long; terminé par deux petites 
dents très-rnpprochées. Yerlex point renflé. Thorax en carré long. Posléeusson trans¬ 
versal, lorleinent tronque, crénelé. Mélathorax tronqué verticalement, fortement ex¬ 
cavé dans tonte sa largeur; sa concavité finement striée, offrant de chaque côté un 
angle denliforme distinct; ses arêtes supérieures très-saillantes , très-lranchanies , se 
terminant supérieurement par deux dents, séparées du posléeusson par une fissure 
cm gouttière. Abdomen parfaitement conique. Tout l’insecte densément ponctué, assez 
fortement pointillé; le bord du deuxième segment légèrement enfoncé. 

Insecte d'un roux ferrugineux. Chaperon, scape en devant, front et sinus des yeux, 
joues derrière les yeux, une large bordure au prolliorax, des taches sons les ailes, 
écailles, écusson, deux taches sur le mélalhorax et tibias, jaunes. Tous les segments 
de l'abdomen portant une large bordure jaune interrompue au milieu; le premier of¬ 
frant une échancrure ferrugineuse triangulaire, les derniers entièrement jaunes, par¬ 
tagés par une bande ferrugineuse. Ailes transparentes, nervures de la côte ferrugi¬ 
neuses; dans la radiale, une tache grise on brune. 

Var, a. Une bande brune au vertes; mésolhorax un peu obscur;— b. écusson 
seulement bordé de jaune;—e. écusson et posléeusson jaunes, pattes \ariees de 
jaune. 

Abyssinie; collecté par Riippel, (o Q, musée de Senkenberg.) —Égypte, suivant 
la figure donnée par Savigny. 
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B. Groupe de l 'O. carinulatus , synaqroidcs , etc. 

Abdomen souvent ovoïde. Angles du métathorax plus ou moins émoussés; 
ses arêtes latéro-supérieures ne s'élevant pas en forme de tranchant derrière 
le postécusson. Le postécusson souvent tri tube renié. Chaperon des Q moins 
piriforme, plus largement tronqué, souvent bidenté. 

48. Odynerus æstuans, n. sp. (lîg. 25, Ç, tf). 

Niger, dense eribrato-punctatus ; abdominc rufo , basi nigro ; chjpeo bidentato , 9 fusco, 
cf sulfureo; antennis subtns ferrugineis; postseutclto truncato, crcnato; metanoto tnin- 
eafo , inenni , supra vatde punctato, foveola nitklahaud marginata instrueto ; alisfut- 
vcseentïbus fusco-mquinatis . 

9 Long, totale, 13 milliin., aile, 11 millim. ; cf long. totale, 11 millim. , aile, 9 millirn. 

Ç. Télé grosse, circulaire, densément poncluée, rentlée au vertex. Chaperon 
fortement et densément pondue, un peu plus large que long, rétréci vers le bas, 
fortement bidenté; les dents séparées par une échancrure arquée. Thorax presque 
cubique, un peu plus long que large, nu peu déprimé, bordé au prothorax, vertica¬ 
lement tronqué en arrière; toute sa surface densément criblée de points enfoncés; 
postécusson tronqué et surplombant le métathorax, offrant postérieurement une tranche 
lisse et une arête subcrénelée, avec une légère petite saillie médiane (ou en tout trois 
saillies insensibles). Métathorax criblé; sa concavité postérieure fortement excavée et 
lisse, mais point bordée; ses bords effacés par les denses ponctuations qui viennent 
mourir dans la cavité; l'arête latérale suberénelée par les ponctuations. Pas d’angle 
ni d’épine latérale. Ecusson traversé par un petit sillon linéaire, mais n'étant pas 
fortement partagé. ‘Abdomen déprimé, conique , entièrement sessile, assez lisse et 
velouté; le premier segment â peu près aussi large que le deuxième, très-court, 
tronqué franchement, mais sans offrir d’arête transversale; le deuxième segment 
ayant le long de son bord une bande fortement enfoncée, ponctuée, mais noo re¬ 
troussée. 

Insecte garni d’un fin duvet grisâtre. Tête et thorax noirs; chaperon un peu bru¬ 
nâtre, ses dents passant an brun-ferrnginenx, ainsi que souvent un peu le prothorax. 
Antennes ferrugineuses, ohsenres en dessus. Bordure des orbites ferrugineuse. Ab- 
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«Ionien rouge-brique, avec la face antérieure du premier segment noirâtre. Pattes 
ferrugineuses; ailes transparentes, un peu couleur d’ambre, avec du brun dans la 
radiale et le long de leur marge externe (Celle couleur la salissant irrégulièrement), 
parfois aussi un peu h la base. 

çf. Chaperon polygonal, un peu plus long que large, terminé par deux dents ; sa 
couleur, jaune-pâle. 

Abyssinie, Massana. Voyage de Rüppell. (Musée de Senkenberg.) 

Cet Odynère a la plus grande ressemblance avec I’O. Gucriniî , mais il s’en distingue 
par ses écussons, qui ne sont pas partagés eu quatre cubes élevés, et par son méta- 
thorax dénué d’angles spiniformes. 

Fig. 25 ÿ. Tète de 10. œstuans femelle, grossie. — 25 cf. Id. du mule. 


49. OOYNERUS SYNAGROIDES, SailSS. 

Yespides 1, 198, 99; p|. xvui, fig. 2. 

Celle espèce s'étend jusqu’en Abyssinie. Un individu pris par Riippcll sur la rôle 
«le cette contrée ne me semble pas différer notablement des individus du Sénégal. 

Cet insecte pourrait aussi bien rentrer dans le genre Riiynclinun que dans le genre 
üdynerm , car les trois derniers articles de ses palpes maxillaires sont petits, pas plus 
longs que le troisième, mais les articles des palpes ne sont pas grêles comme chez 
les Rhynchium; ils sont assez épais et ont un autre faciès. Les mandibules aussi ont 
une forme particulière; elles sont assez courtes, obtuses, armées de quatre dents 
mousses. La tête est grosse, plus arrondie que chez les Synagres. Tous ces caractères 
éloignent cet insecte des Synayris et des Anterhynchium (Rhynchium à faciès de Sy- 
nagris, Rh. abyssmicum , cmiens , etc., p.205). Le chaperon est un peu plus long que 
large, ponctué, surtout vers le bas, biearéné au bas et terminé par un bord un peu con¬ 
cave. La tête et le thorax sont régulièrement et densément ponctués, comme chagrinés. 
La saillie médiane du postéensson est comprimée et forme presque une lame; les laté¬ 
rales sont assez obtuses, crénelées transversalement, et, en dehors d’elles, on voit de 
chaque côté comme une gouttière. La concavité du métathorax est assez nette, fine¬ 
ment striée; ses arêtes marginales, ainsi que l’arête latérale, sont un peu crénelées, 
et de chaque côté, à leur rencontre, est un angle plus ou moins prononcé. I/abdo¬ 
men est ovoïde, densément ponctué; le premier segment est partagé par un faible 
sillon ; le bord du deuxième est légèrement enfoncé. Le corps n’est pas velouté comme 
chez les Synagres, mais nu ou finement laineux; les poils sont fauves ou grisâtres. 

Tome xvu, l rc Partie. 29 
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1 a couleur foncière esl d’un brun noirâtre plutôt que noire, avec bouche, antennes, 
froui, prothorax, une tache sous l’aile, écussons, milieu du métalhorax et pattes, 
d’un lirun ferrugineux ou noirâtres. Ces teintes sont plus ou moins étendues. Seg¬ 
ments 3-6 de l'abdomen veloutés, orangés. — Aile, 0 m ,019. 

Côte d’Abyssinie. (1 Q. musée de Senkenberg.) 

C. Groupe de VO. fastidiosissimus. 

Formes du groupe A, mais plus grêles . Le postécusson plutôt aplati que 
tronqué. Fossette du métathorax vague, n'étant pas bordée d'arêtes vives ; 
les arêtes latérales du métathorax devenant an contraire saillantes, et for¬ 
mant vers le bas un tranchant arqué. Abdomen grêle , rétréci et tronqué à 
sa base. Chaperon Ç piriforme, mais large. 

50. Odynekus fastidiosissimus? Sauss. 

cf. Niger, punctatus; dypeo, mandibuhs. scapo subtus , nutcuta frontati, tineola intra- 
orbitali et postoculari y pronoti margine , tegidis , postscutetlo , maculis 2 metanoti , pedi - 
bus, abdominisque segmentorum limbo, flavis ; fasciis idtimis abbreviatis , antennarum 
tlagello subtus basi ferruginco. — Ægyptus. 

Sauss. Vesjmles IM. 265, 145; pl. xu, fig. 7, $. 

Nous possédons un çf d’Égypte qui se rapproche extrêmement de l’0. fastidio- 
sUsimus tel que nous l’avons décrit I. I., mais qui a le chaperon pins long et plus 
longuement bidenté. Citez cet individu, le scape des antennes est noir en dessus; 
le troisième article du flagellum est ferrugineux ; il n’a pas de tache sous l’aile; le 
postécusson n’est pas entièrement jaune ; il n’y a au métathorax que deux petites 
lignes jaunes ; les bordures abdominales sont moins larges; la première esl échancréc 
en arc île cercle, celle des segments 3-6 sont raccourcies sur les côtés. 

Cette espèce n’est pas représentée sur les planches de l’Égypte. 

Chez Y O. faslidiosissimus les formes sont un peu plus allongées que chez Y O. par - 
ru/t/s et l’abdomen est moins ovale; le deuxième segment est aussi plus étranglé à 
sa ha^e; le postécusson est aplati, non bidenté; le métathorax a ses arêtes latérales 
bien développées ; sa concavité rugueuse, étendue jusqu’au postécusson et non li¬ 
mitée supérieurement par un arc saillant. Le chaperon Ç esl piriforme, mais presque 
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plus large que long ei un peu bidenlé, jaune. Chez le çf, il esl un peu plus large 
que long, polygoual el bidenlé, mais ses dénis sonl très-courtes, quoique aiguës ei 
plaeées de chaque côlé d'une échancrure arquée. 

D. Groupe de LO. parvulus . 

Formes analogues à celles gui caractérisent le groupe C, mais plus Ira - 
pues, el le thorax plus ramassé. Posîécnsson aplali plutôt gue tronqué, en 
général bidenlé ; mélathorax rétréci; sa fossette petite, bordée supérieure¬ 
ment; ses arêtes latérales plus ou moins développées . Abdomen ovale ou 
ovoïde ; le premier segment assez arrondi , souvent cnpuliforme. Chaperon 
Ç piriforme, plus long gue large . 

51. Odyneuus parmjlus, var. 

Sat minutas , , niger ubiqite vaîde punetatus , flavo mulfipictus ; elypeo npice snbemar- 
ginato ; pronoto vix anguîato; postsmtcîlo subbidentato ; metanoto postiee planato , can - 
this latcralibus acutis, foveola haitd acide margmata instmeto ; abdomine ovato-comco, 
primo segmento cupuliformi, at basi paiduni truncato , supra / lavo , sed macula niyra 
cmarginato; antmnis nigris, subtus fréquenter ferrugineis, scapo flavo . — Variai se¬ 
cundo segmento utrinque macula flava. 

0. parvulus , Lep. — Sauss. Vespides I, 193, 91 ; 111, 237 
Long, totale, 9 millim. ; aile, 7 millim. 

çf. Tèle circulaire, un peu plus large que longue, un peu écliancrée poslérieu- 
reinenl. Chaperon un peu plus large que long, pondue el slriolé, paraissanl bidenlé; 
mais l’espace place enlre les dénis, occupé par un Lord presque droit. Thorax a^sez 
court; angles du prothorax h peine marqués. Écailles grandes, suivies d’un appeu- 
dice slylifonne arqué. Posléeusson en forme de lame verticale, aplati par derrière, 
subcrénelé ; scs angles subdentiformes. Mélathorax vertical, aplali, à arêtes latérales 
tranchantes el saillantes, a concavité subcirculaire, vague, non margmée. Abdomen 
ovoïde, un peu tronqué à sa hase; le premier segment en forme de grande cupule, 
offrant un cordon marginal insensible. Télé et ihorax densément ponctués; abdomen 
fortement ponctué partout, surtout le long des bords des segments deuxième el 
suivants. 

Insecte noir, revêtu d’un duvet grisâtre; mandibules, chaperon , un triangle au 
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front, sinus des yeux, une grande tache derrière ces organes, une large bordure au 
prothorax, une tache sous l’aile, écailles, écussons, angles du niétathorax, une large 
bordure a tous les segments abdominaux, anus et pattes, jaunes; le premier segment 
jaune en dessus, un peu échaneré de noir* Antennes noires, orangées en dessous; 
scape jaune avec tin peu de noir vers le bout en dessus. Ailes snbenfumées, offrant 
un peu de brun le long de la côte. 

Abyssinie. Rüppell. (Musée de Senkcnberg.j 

Cet Odinère me paraît ne différer de Y O. parvnlas d’Algérie que par l'absence de 
taches latérales au deuxième segment abdominal, et par ses antennes ferrugineuses 
en dessous. Par compensation, le jaune des bordures abdominales est plus étendu. 
Je prends donc cet insecte pour une simple variété de l’espèce citée. 

L’O. parv alun serait donc répandu sur tout le nord de l’Afrique et remonterait 
la vallée du Nil jusqu’en Abyssinie. Toutefois nous ne l’avons pas trouve sur les plan¬ 
ches de la Descr. /’ lùjijptc. La fig. 15 (pi. ix) de cet ouvrage pourrait s’y rap¬ 
porter, mais l’espèce que cette figure doit représenter semble avoir le métathorax 
anguleux sur les bonis de sa fossette. 


52. Odynerus bipustulatus, Sauss. 

Vespides III, 277, 159; pl. xu, fig. 10, Ç. 

Cette espèce diffère de Y O, ovnlis par son thorax plus court; la concavité du nié¬ 
tathorax offre au sommet des saillies plus prononcées et les arêtes latérales sont un 
peu plus marquées. Le deuxième segment abdominal a son bord un peu cannelé et un 
peu plus fortement ponctué. Le chaperon Ç) est souvent jaune avec une tache noire. 
L’écusson et le postécusson ont chacun deux tacites jaunes; le troisième segmenta sa 
bordure atténuée et interrompue an milieu; le quatrième l’a raccourcie sur les côtés; 
le cinquième est souvent noir; l’anus est taché de jaune. —Cochinchine. 

Le çf a le chaperon jaune, bidenté, fortement ponctué; le bord du deuxième seg¬ 
ment est fortement enfoncé et grossièrement criblé, souvent dénué de bordure; les 
quatrième et cinquième ont une bordure très-étroite ou interrompue, plus large sur 
les côtés, —Indes. 

Obs. Dans sa description de la Vespa 2 -guttata, Fabricius ne parle pas de l'absence 
de bordure au deuxième segment abdominal ni des lignes jaunes du métathorax; pour 
le reste, sa diagnose correspondrait bien à l’O. bipustulalus . La V. biguttata est 
probablement une espèce chinoise très-voisine des O. ovalis et bipustulatus . 
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l >3. OnvNKurs oyaus, Sattss. 

l'arvulus , dense punctatus, tertio segmente* crassius punetato; ehjpco subtrigono. trun- 
eoto. subemarginato ; metanoto rotundato , foveoleito; foirohi supra aente maryinata; 
abdominc ovali basi attenuato, rotundato . Corqnis nigrum . /friro mnltipictum ; abdominis 
segmentis 1 , ^ utrinque macula flava , îh fusciam flaram marginalcm confluente. 

Sauss. Yespides I, 21e, 122, cf, pi. xix, fig. 4 ; III, 21 u. 

Ç. Chaperon en trapèze, ou presque triangulaire, tronqué, snhéehancré, jaune. 
Mandibules jaunes; flagellum des antennes noir en dessus, ferrugineux en dessous. 
Segments 5, 6, ornés en dessus d’une tache jaune. Mélathorax arrondi; ses arêtes 
latérales peu distinctes; sa fossette assez profonde, ponctuée, partagée par une ca¬ 
rène et bordée au sommet par une arête tranchante. 

Car, Ç. Chaperon marqué d’une tache noire an milieu ; scape des antennes noir 
en dessus; ornements jaunes moins étendus; bor litre du troisième segment très- 
élroile au milieu, — Bengale. 

Cette espèce ressemble parfaitement à Y O. purvulus , si ce n’est que le poslécusson 
n’est pas crénelé, mais un peu aplati et suhbidenté, et que l'abdomen est plus rétréci 
en avant; le troisième segment aussi est très-grossièrement ponctué. Le thorax est 
plus allongé; la concavité du mélathorax n’est pas striée, mais ponctuée. 

En tout cas, ces deux espèces sont bien voisines. 

54. On vner us Guineensis, n. sp. 

Ç. J\linntns; O. parvuli statura et fonnis Simillimus; nbiqneraidepanctatus; post- 
scutcllo bidentato; metanoto minus punctuto , rotundato , fovcolato; fovcola supra clevato- 
marginata; abdominc ovato , srgmentonim 2. 3 margine punctatiore. Corpus nigrum ; 
ehjpco subemarginato, rtifo, flaro-waculato et puncto nigro ; mandibulis, fascia trans¬ 
versa front ali, antennis, macula postoculari , rufis; thoracc fcrc omnino rufo . pronoti 
margine , tegulis , scutcllo, puncto subalari , fl a vis ; abdominis apicc et Intentais , rufis; 
segmentis 1-3 flavo Umbatis ; pedibus (lavis. 

Long, totale, 8 ‘/ 2 inillim. ; aile, G */s millim. 

Q. Grandeur et formes de YO. paradas . Chaperon piriforme, fortement ponctué, 
tronqué et snhéehancré; son extrémité offrant un vestige de sillon. Tête et thorax 
densément criblé. Poslécusson bidenlé sur scs angles; mélathorax clouté, arrondi, 
à fossette assez lisse, supérieurement bordée par une assez forte arête en saillie. Àb- 
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domen ovoïde, même assez globuleux, densément ponctué, un peu velouté; le bor i 
des segments deuxième et troisième plus fortement ponctué que le reste. Premier 
segment en cupule large, et un peu aplati au devant, offrant k sa face antérieure un 
léger vestige de ligne saillante, effacée au milieu, qui rappellerait une suture, mais 
qui est trop faible pour être envisagée comme telle: cette ligne surtout dessinée par 
les ponctuations, souvent nulle. 

Insecte noir: mandibules, chaperon, une bande transversale sur le front qui rem¬ 
plit les sinus des yeux, et deux taches derrière les yeux, orangés ou ronssâtres; 
mandibules et chaperon tachés de jaune ; souvent un point noir au milieu de ce 
dernier. Antennes orangées en dessous, rousses et un peu obscures en dessus; pro- 
thorax, poslécusson, métathorax, des taches sur les flancs et deux taches au méso¬ 
thorax, roux; bordure du prothorax, écailles, écusson, une tache sous l’aile, jaunes. 
Abdomen brun on noir; segments 1-3 bordés de jaune, 1 et 2 ornés de roux sur 
les côtés, i-6 roux. Pattes jaunes, ou avec la base rousse. Ailes transparentes; ner¬ 
vures brunes; un peu de brun dans la radiale. 

Côte de Guinée. (Ma collection.) 

Cette espèce est sans doute fort sujette à varier, les trois couleurs passant de l’une 
a l'autre. Certains individus auront le chaperon marqué de quatre taches jaunes, ou 
jaune avec une tache noire; sur le front nue tache rousse libre, et deux autres dans 
les sinus des yeux, etc. 

Cet Odynère parait être voisin de l’O. instubilis , Smith, Calai. Vesp., 73, 172. 


Division STENODYNERUS *. 

(Yespiiles I, 208, v roe division ex parte. — III, 290, B, etc.) 

Formes du corps grêles, allongées Thorax allongé. Abdomen souvent 
cylindrique; écusson aplati , métathorax convexe, creusé d'une fossette va¬ 
riable; à bords en général arrondis. 

A. Formes plutôt déprimées ; torax assez court . 

55. Odynerus angustus, n. sp. 

Niger, gracillimus ; valde pmietatus ; metanoto foveolato sed ubique rotundato; primo 
1 On pourrait répéter, à propos de celte division, ce qui a été dit p. 216, note t re . 
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abdomnns segmenta fcrc infumlibnllfonni , crusse cribrato; 2° sparseptmctatn, 2-4iuar- 
glnc gressins punetato ; mandihidis^ antemns suhttts, frontis puneto, macula ocnlari et 
postoculari, tegulis, scymentis 5-7 et pedibus , rufis ; pronoti et uhdomims segmentorum 
1-4 margine , fl avis ; macula subalari rufa vel /lava; alis pcllneidl% eosta infusrata. 

cf. Long, totale, 9 7* millim. ; aile, 7 7, millim. 

çf. Assez petit; de forme allongée et étroite, comme I’O. /tossiï, mais plus grêle 
encore. Tète un peu plus large <jue liante, densément ponctuée, chagrinée. Thorax 
peu allongé, densément criblé, assez large en avant, mais point anguleux; post- 
éensson dénué de crête, ponctué; métatliorax rétréci, convexe et arrondi, ponctué 
comme le reste du thorax, offrant une fossette nullement bordée ni limitée; l’arron¬ 
dissement du métatliorax faisant disparaître même les arêtes latérales. Abdomen grêle, 
allongé; le premier segment peu sessile, en forme de cloche évasée, ou presque eu 
forme d'entonnoir court, notablement moins large que le deuxième, aussi fortement 
mais moins densément criblé que le thorax . et offrant en dessus, il l'extrémité, un 
point enfoncé; deuxième segment lisse, aplati en dessous, couvert de ponctuations 
espacées; le bord des segments 2-4 plus fortement criblé. 

Insecte noir, revêtu d'un fin duvet grisâtre, au moins au métatliorax et â l'abdomen. 
Mandibules, antennes en dessous, sinus des jeux, un point au front, mie tache der¬ 
rière les yeux, un point sous l'aile, écailles et pattes, ferrugineux; un liséré au boni 
antérieur du prolliorax , et bordure régulière des segments 1-4, jaunes; segments 
suivants ferrugineux ou bruns. Ailes transparentes; la côte et la radiale un peu 
brunâtres. 

çf- Chaperon ponctué, un peu plus large que long, presque en trapèze, rétréci 
vers le bas et tronqué, paraissant écbancré et un peu bidenlé, mais l’espace entre les 
dents rempli par une petite lame. Sa couleur, jaune; un peu bordée de ronssâtre; of¬ 
frant au milieu une tache noire et, de chaque côté, au milieu des bords, uue marque 
«le cette couleur. Crochet des antennes très-petit, grêle. 

Var. Les taches de la tête passant nu jaune; chaperon q* varié de jaune et de 
noir. 

Abyssinie. Rüppell. (Musée de Seiikenberg.) 

Celte espèce pourrait être rangée dans le groupe de T O. multicolore mais ses formes 
grêles, son abdomen rétréci à sa base, son mélathorax partout arrondi, le rapprochent 
plutôt des O. cücüîs et autres petites espèces, quoique sa taille soit plus grande et son 
corps moins grêle; toutefois il faudra le placer près de I’O. tarsatus , la tète étant 
plus large que haute. 
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B. Formes cylindriques ; thorax coûté, allongé en avant des ailes , point 
rétréci au prothorax; métathorax un peu prolongé ; de l'abdomen en 
cloche arrondie, sessile. Abdomen fortement ponctué. (Faciès des Stenancis- 
Irorerus américains; 0. fulvipes , elc.) 

56. Odvxkrus cui.vlnsis, n. sp. 

Niger, gntcüis, cylbidricus; ubique dense foranûnato-crïbratus; metanoto et primo 
segmenta antice rdicutato-pcrrngosis ; metanoti foveola snbcirculari hand acutc margi - 
nuta; capitc cdtiorc quant latiore; chjpco 9 piriformi , carinato-bidentato; punclis 2 in 
ehjpeo, pu neto frontali et postocidari, scapo suides, maculis 2 pronoti et 1 subalari, post- 
scutello. fasciis 2 abdominis et tibiis 1. 2 c.rfus, flavis vcl aurantüs; alis nebulosis 

Long, totale, 9 millim. ; aile, 7 millim. 

Ç. Assez petile; formes grêlrs et cylindriques comme chez I’O. fulvipes et voi¬ 
sins. Tête un peu pins limite que large, densément ponctuée; antennes insérées fort 
bas; chaperon pirifonne. convexe, ponctué, hicaréné en lias et terminé par deux pe¬ 
tites dents séparées par une très-faible échancrure. Thorax allongé, convexe en dessus 
et voûté transversalement; sa portion située en avant des ailes, allongée; prolhorax 
à peine rétréci, à angles plus ou moins marqués; poslécusson un peu noyé dans le 
métathorax, qui se prolonge horizontalement en arrière de celte pièce et qui est en¬ 
suite tronqué. Le métathorax moins large que le reste du thorax; sa face postérieure 
occupée par une fossette circulaire, un peu ponctuée ou ruguleuse. Toute la surface 
du thorax densément criblée de gros points en forme de trous; le métathorax seule¬ 
ment plus grossièrement sculpté, rcticuleusemenl rugueux; les rugosités elïaçant les 
arêtes qui pourraient border la fossette. Abdomen grêle; le premier segment en cloche 
allongée, arrondie; le deuxième aussi grossièrement criblé que le thorax; sa partie 
antérieure même chargée de rugosités analogues a celles du métathorax et qui sem¬ 
blent dessiner deux lignes suturales. Deuxième segment un peu étranglé h sa base, 
très-deosément criblé de points presque aussi gros que ceux du thorax; son bord 
offrant en dessus et en dessous une ligne snhmargiuale enfoncée, portant de gros 
points; le troisième segment aussi densément mais moins grossièrement ponctué; le 
quatrième l’étant plus finement. 

Insecte noir: mandibules brunâtres; deux points roux au sommet du chaperon; 
une ligne au scape antennaire, un point au Iront, un autre derrière chaque œil, deux 
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taches au prothorax, une tache vers l’aile, une ligne (ou deux taches) an postécusson, 
lion) de l’écaille et son appendice, et bordure régulière des segments 1, 2, jaunes- 
orangés. Pattes noires, épines rousses; hbias I, 2, jaunes en dehors. Ailes un peu 
enfumées, b reflets irisés, nervures brunes. 

Chine septentrionale. (Ma collection.) 

Cette espèce rentre dans le même groupe que les Slenotlgnents américains. Llle 
offre les mêmes formes, les mêmes caractères, et on la prendrait volontiers pour une 
espèce américaine. Il parait donc que ce type existe dans l'Asie orientale aussi liieu 
que dans l’Amérique du nord. 

L O. Chiunisis se rapproche surtout de I’O. pvmmh s, quoique la ponctuation dif¬ 
fère sensiblement entre ces deux espèces. Les rugosités du premier segment , qui 
figurent comme une double suture, pourraient faire placer cet Üdvnère parmi les 
Stcnauastrocerus, près de l’O. fuhipes, mais ces vestiges sont trop vagues pour lui 
assigner une place dans ce sous-genre, et d’ailleurs la forme de son mëiailiorax feu 
éloigne. 

Au même groupe appartient probablement \’Ü. aigrifrons, Smith Catal. 62, 68. 


Division ANTODYNERUS. 

(Sauss. Vespules I, 20*, Y mi “ division. I. A. a. — 111, 242.) 

Poslécnsson tronqué, saillant, offrant une arête arquée, mais à peine 
crénelée . Mélathorax exracé , mais parlant arrondi . 

(Groupe de YO. punctum.) 

57. Odynekus mutabius, n. sp. (lig. 26.) 

Fcrrtignieus , pronoti et abdominis segmeutonon 1-2 marginc flavo-ornato ; sccundi 
segmenti basi mgreseente; postsent dlo flavo, transversim subcarinuto ; front is Uncis 2 
aigris ; thoracc nigro-rario ; alarma JnjaUnarum vans costalibus fernujineis , et ccllufa 
radiati macula fnsea. — cf chjpco pirifonni , truucato, flavo; front is macula, scujw subi us 
vetdorumque sien, flavts. 

cf. Long. totale, 10 niiilim. ; aile, 8 millim. 

Tête et thorax densément ponctués, veloutés. Poslécnsson oifrant une petite ca~ 
jeue transversale ; métathorax arrondi, offrant une concavité circulaire à contours 

Tome xyu, 1™ Partie. oü 
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vagues et entièrement arrondis, à peine bornée par des vestiges obscurs d’arêles; 
de chaque côté un vestige d’angle arrondi, émoussé. Abdomen ponctué, lisse et 
soyeux, ovoïde; le premier segment un peu rétréci et arrondi, comme chez les Epi- 
pona (Ifoptopus) , quoique plus allongé, et partagé en dessus par un faible sillon. 

Insecte ferrugineux ou roux; sur le front deux lignes noires partant de Pocelle an¬ 
térieur; sutures du thorax noirâtres; du noir au bord antérieur du mésolhorax ; bor¬ 
dure des segments 1 , 2 de l’abdomen, jaunes; celle du premier rétrécie vers les côtés ; 
celle du second festonnée; du brun noirâtre à la base du deuxième segment; bord 
des segments suivants un peu festonné de jaune et varié de noirâtre, ou ferrugineux. 
Pattes ferrugineuses; tibias, cuisses et hanches en devant, jaunes. Ailes transparentes; 
nervures de la côte ferrugineuses; une tache brune dans la radiale. (Les deux nervures 
récurrentes partagent le bord postérieur de la deuxième cubitale en trois parties à peu 
près égales.) 

q*. Chaperon piriforme, mais presque aussi large que long; tronqué, mais parais¬ 
sant snbcchancré. Chaperon, mandibules, une marque au front, bordure interne des 
orbites et le scape en dessus, jaunes. 

Il est probable que souvent les antennes sont obscures en dessus vers le bout. 

Abyssinie. Uüppell. (Musée de Senkenberg.) 

Cet Odynère est très-voisin de I’O. multicolor et on pourrait le prendre pour son 
mâle. Mais, outre qu’il est peu probable que cette petite espèce se trouve simulta¬ 
nément au Sénégal et en Abyssinie, le thorax est ici beaucoup moins allongé que chez 
Y O. multicolor . 

Les fig. 13 et 15 de la pi. ix de la Description de l’Égypte, représentent des 
espèces voisines de celle-ci, mais moins ornées île jaune et chez lesquelles la bordure 
du deuxième segment est élargie au milieu, ce qui n’est pas ici. 

Cet Odinère offre à la base de l’abdomen un vestige de suture, en sorte qu’on 
pourrait être tenté de le classer dans le groupe des Ancistrocerus qui n'ont pas l’ab¬ 
domen franchement tronqué â la base et chez qui le métalhnrnx n’offre pas de plaque 
pentagonale bien dessinée (Stenancistroccrus , secl. 3 me , groupe de PO. occidentalis ; 
quoique le premier segment n’offre qu’une seule suture). — La concavité niétatho- 
racique est mal limitée, souvent en fossette vague ou en gouttière. 

Fig. 26. O. mutabilis çf. grossi. — 26 a. Sa grandeur naturelle. 
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Division ANTEPIPONA. 

fSauss. Vt'spides I, 213, 0. — III, 2$l i't 29H.) 

Thorax court, ramasse, postée itssou tronqué, saillant , souvent bidon té; 
métal hovax à fossette vaque, à arêtes latérales 4 seules distinctes. Abdomen 
ovale; le premier seqment en cupule . (Faciès des Epipona ou Hoplopus .) 


58. Odvnkrus Silaensis, Sauss. 

Vespides I, 1213, 119; pl. xix, fig. 6, 6 a, 6 b. — Ili, 244. 

çf. Le chnperon oilre deux dents triangulaires.— Ocelles en triangle. Postéensson 
bidenté; ses dents dirigées un peu en haut et placées à ses deux extrémités. Thorax 
très-densément criblé. Chaperon, scape des antennes en devant, et tibias h leur face 
externe, jaunes. 

Abyssinie, route d’Agama ii Simen; récolté par UüppelL 

Cette espèce paraît être répandue sur tonte la côte orientale de l’Afrique jusqu’à 
l’Abyssinie, aussi bien que dans les îles situées à l’orient de eetie côte. 


* Voyez ta noie 2 de la page 21 G. 
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»• ÜE§€RIPTIO\ DE DIVERS VJESJPÆÆCJVS. 

( G uepes sociales, j 

CiFAHE ICAKIA, Sauss. 

Croupe de Vf. ciîicta . 

i Sains. v espiiles H, 3ü, 39. 

i>9. Ica ui.\ cincta, Lepcl. 

{ Sau»s. Yespides II, 39, 18; pl. v, fig. 9, Çj 

Fusca, ftdvo-sencca; capitc et thomce nigrcscentibus , pronoto et abdominis secundo 
segment o flavo-margmatis ; scutello ferrugineo; metanoto stricito, ponc postscutclhim bi - 
/ arinatu, in medio sidco sejuncto. 

q*. Corps distinctement ponctué. Vertex noirâtre, llioiax noir ou noirâtre, ab- 
dumen d’un brun marron ou chocolat, revêtu de poils soyeux. Chaperon presque 
carré, un peu angulaire, jaune, revêtu de poils argentés. Mandibules, front, orbites, 
prothorax en dessus, une bordure festonnée an deuxième segment, hanches en de¬ 
vant et des taches h la face inférieme du thorax , jaunes. Pattes ferrugineuses, cuisses 
brunes et jaunes en dessous; tibias antérieurs jaunes au devant ; écussons et écailles 
ferrugineux. Pétiole ferrugineux-obscur, bordé de pâle ou de jaunâtre. Extrémité de 
l’abdomen et bordure des segments 3 et 4, ferrugineux. Antennes ferrugineuses, 
scape jaune en dessous, brun en dessus, ainsi que l’extrémité des antennes. Ailes 
transparentes, nervures d’un brun ferrugineux, avec du brun dans la radiale. 

Cet insecte ne diffère guère de 17. cincta typique que par son métalhorax un peu 
plus étroit. Je crois donc qu’il faut l’envisager comme étant bien le mâle inédit de 
Tlcarie de ce nom. Il se rapproche beaucoup de 17. distigma , Gersl- ( Peter’s Mo- 
sainbique, 471), qui pourrait bien être une variété de la même espèce. 

Abyssinie. Piüppell. (Musée de Senkcnhcrg. ) 
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<10. ICARIA PLEBEJA , 11. Sp. 

Fusca , aryenteo-scricea, teuuissme punctuta; thorace frcqtmifcr subtns nigro, supra 
obscure rufo varia ; alis hyalims ; thorace anyusto , mi/uko/o /mud pone postscutcllum 
bicarinato ; pd'tolo liucari , upicc yloboso-clavato. 

Long, totale, 12 înillim. ; aile, 9 millini. 

Ç. Grandeur el formes de 17. cincta. Thorax comprimé, élroil. Prolliorax point 
rétréci, forlemenl bordé. Métailiorax partagé par un sillon linéaire profond ; ses arcles 
latérales assez distinctes; an-dessons do postécusson, pas de carènes, on seulement 
un vestige vague. Pétiole linéaire; son renflement court, gl -hideux, paraissant trian¬ 
gulaire quand on le regarde en dessus el par-devant; précédé de deux petites dents 
latérales rudimentaires; son sillon submarginal faible. Deuxième segment allongé, 
tronqué li peu près perpendiculairement à l'axe du segment; le bord ne paraissant 
pas double, mais plutôt bordé par un sillon linéaire. Tout l'insecte finement ponctué, 
mais l’étant très-faiblement el pen profondément; abdomen soyeux, non velouté. 

Couleur d’un brun obscur lie-de-vin, ou presque chocolat, revêtu partout d’un 
duvet argenté; antennes ferrngineuses-obscures. Thorax en dessous, souvent le méla- 
thorax el les carènes, noirs; prolliorax el taehcs sur les lianes, ferrugineux-obscurs. 
Ailes transparentes, nervures brunâtres, stigma jaunâtre. 

Car. Thorax noirâtre, mésothorax avec deux taches brunes-rousses; écussons roux 
obscur; un léger filet fauve le long du bord antérieur du prolliorax. 

Nouvelle-Hollande (Collection de M. de lleyden el la mienne.) 

Celte Icaria doit être bien distinguée de 17 rnwlutionafis qui suit. 

Elle construit un nid entièrement latéral, pédieellé, mais composé de quatre à cinq 
rangées d’alvéoles obliquement juxtaposées. Les alvéoles sont longues, grandes pour 
b espèce, et obliques par rapport au plancher, comme dans Ions les (atêrioides. La 
longueur de l'échantillon que nous avons sous les yeux est de 3 centimètres ; celle 
des abéoles de 12 â 13 millimètres. Le nombre des alvéoles est d’environ 30. 

Cl. Icaria kevolutixalis, Sauss. 

(Vespiiles II, 29, 7; pl. v, fig. 7.) 

Celte espèce a le prolliorax uo peu plus court que 17. pleheja; elle est plus dis¬ 
tinctement ponctuée , plus veloutée. Le postécusson est écliancré ou tronqué, et olîVe 
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une petite tranche lisse. Le métatliorax est largement cannelé, concave ; sa concavité 
est bordée par des carènes prononcées qui partent des angles du postécnssou. L’ab¬ 
domen est fortement velouté. Le protborax est aussi un peu moins fortement bordé. 
Taille un peu moindre. — Tasmanie. 


Genre POLISTES, Fabr. 

G2. Poustes Tasmaniensïs, Sauss. 

Construit un nid arrondi, analogue à celui de tous les Polistes, à pédoncule ex¬ 
centrique, à alvéoles très-allongées. Un guêpier de cette espèce qui a le diamètre 
d’un pouce et demi, contenait une cinquantaine d’alvéoles. 


G3. Polistes obscures, ii. sp. 

Niger , sericeus; mandïbuMs et antennis subtus rufis ; pedibus fuscis ; ulis ferrugineis ; 
abdombns primo segmento brevi. 

Loug. totale, 14 millim. ; aile. 11 niillim. 

Ç . Assez petite espèce, ayant presque les formes du P. metricus. Protborax assez 
large et bordé; métatliorax court; son sillon large; lisse, finement strié; le reste du 
métatliorax strié. Abdomen lisse, soyeux; subdéprimé, n’ayant pas la forme compri¬ 
mée; le premier segment court, pas plus long que large. 

Insecte noir ou brunâtre, 'a poils et h reflets gris et dorés. Mandibules et flagellum 
des antennes en dessous, roux Tibias et tarses bruns ou roussâtres; écailles brunes. 
Ailes ferrugineuses, un peu grises vers le bout. 

Brésil. (Musée de Senkenherg.) 

Ce Poliste a la livrée du P. ru/idms , mais il a le protborax bien moins large, moins 
anguleux, et le premier segment abdominal n’est pas en forme d’entonnoir grêle plus 
long que large. La forme de l’abdomeo est différente. 

Il différé du P. melanosoma par le même caractère tiré de la forme de l’abdomen, 
et de plus par son métatliorax plus court, à sillon large et lisse; par ses ailes, qui ne 
sont pas uniformément ambrées, à troisième cubitale plus longue que large. 
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Genre POLYBIA, LepcI. 

Division PSEUDOPOLYBIA 

I 

Mandibules très-courtes, fortement quadridentées; chaperon court , lais¬ 
sant la bouche à découvert. Abdomen sessile; le premier segment cupuli- 
fonne . 

Les insectes qui rentrent dans celle coupe pourraient être confondus 
avec le genre Polisles si on ne connaissait pas bien l'insecte sur lequel 
je l’ai basée. En eiïel, ici aussi l’abdomen est subsessile; néanmoins cet 
insecte appartient évidemment au type des Pohjbia , soit à cause de son 
abdomen large et déprimé, soit à cause de son thorax de forme large et 
raccourcie en avant. 

Les Pseudopolybia sont des Polybies i\ formes raccourcies qui imitent 
les Polisles , mais dont le corps n’offre pas la forme si bien définie qu’on 
observe chez les Polistes. 

(H. POLYBIA VESP1CEPS , U. Sp. (fig. 27). 

01 ivaceo-fnsea ; tcstaceo multiplet a ; antennis subtus fcrruglncis; chjpco testacco , brevi, 
margine infero tricuspidc ; fronte sulco partito ; occllis in trigono clongcito disposais ; 
thoracc piriformi , postier attenuato , antiee brevi , lato , arcuato ; abdomine depresso. 
sessiti , primo segmento eupuliformi. 

Long, totale, 14 millim. ; aile, 13 millim. 

Ç. Télé îriangnlaire. Mandibules très-grosses, lrès-conr!es et fortement quadri- 
denlées, comme chez les Polisles. Chaperon nolablemenl plus large que long; laissant 
la bouche a décoinerl, vu sa brièveté ; son bord inférieur Iricnspide; la saillie mé¬ 
diane formant l'angle du chaperon, et les saillies latérales formant des pointes qui 

1 Cette division est entièrement nouvelle. Le type qui lui sert de base n’est point représenté dans le 
tome ll rae de nies Etudes sur la Famille des Vcspides. 
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aboutissent a l'insertion des mandibules. Yeux étroits, forlemeni écbancrés, n’attei¬ 
gnant pas à beancnnp près la hase tles mandibules. Le front fnrmani une saillie entre 
les antennes, el élanl, au-dessus de celle saillie, partagé par un sillon (pii s’étend 
jusqu’à l’ocelle antérieur. Ocelles disposés en iriangle nUowjc, c’est-à-dire : les deux 
postérieurs plus rapproches l’un de l’aulre que de l’antérieur. Vertex bossue. 

Thorax piriforme, point comprimé, al ténue en arrière, large el arqué en avant ; 
ne se prolongeant que peu eu avant des ailes (ou du moins, sa partie antérieure courte). 
Prolhorax, vu en dessus, eu forme d'arc de cercle; mésolhorax circulaire ou penta¬ 
gonal, arrondi en avant, aussi large que long; écussons convexes; mélalhorax oblique, 
sa face postérieure un peu aplatie, partagée par un sillon. Abdomen déprimé, large, 
plus large que le thorax, sessile; le premier segment cnpnliforme, de moitié moins 
large que le deuxième; celui-ci presque en carré large (vu eu dessus . 

Tout l’insecte lisse et velouté. Couleur brun-olive; mandibules, chaperon , bor¬ 
dure des yeux, une double tache au front, une ligne interrompue au vertex, jaunes- 
teslacés. Souvent le baul du chaperon brun. Bordure postérieure du prolhorax, 
écailles, deux lignes sur le mésolhorax; angles antérieurs de l’écusson, deux bandes 
an mélalhorax, lignes el taches sur les flancs, ainsi qu’un étroit liséré à tous les 
segments abdominaux, jnune-lestacés; hanches el pattes jaunes-testacées; hanches 
postérieures, cuisses et tibias, variés de brunâtre. Antennes brunes en dessus, ferrugi¬ 
neuses en dessous; le seape leslacé en dessous. Ades transparentes, lavées de jau¬ 
nâtre; nervures brunes-ferruginenses; deuxième cubitale étroite, la troisième un peu 
plus longue que large, à bord sinué. 

Brésil. Voyage de Freireiss. (Musée de Senkenberg.) 

(jette remarquable espèce est très-facile à reconnaître à son abdomen sessile, qui 
a presque la forme de l'abdomen des Üdynères du sons-genre Epipona { Hoplopus ) 
ou de VOiitjnerus luieo'us. Le thorax a aussi une forme très-caiaclérislique , étant 
large el arrondi en avant, atténué en arrière, en sorte que l’aile antérieure est in¬ 
sérée bien en avant du milieu. Celle forme rappelle le thorax de la Polybia na/ia, 
quoique ici celte partie du corps soit plus atténuée en arrière el plus prolongée. La 
télé rappelle celle des Vespa par sa forme triangulaire, par la brièveté des mandi¬ 
bules, el du chaperon qui laisse ces organes à un , par I espace libre qui règne entre 
les yeux el les mandibules, el par la forme étroite des yeux qui sont fortement 
écbancrés el dont le sommet revient fortement sur le vertex. 

1 ig. 27. Polybia vespweps, femelle ou ouvrière, grossie. — 24. Sa grandeur naturelle. 
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Division ALPHA. 

( Sauss. Yespides II, 107.) 

Petites espèces, a deuxieme eellule cubitale très-étroite, à pétiole linéané 
ou campanule, 

Mêtuthura. t convexe, (Sauss. I. r. 160, b.) 

05. POLYBIA PFMILA, 11. $p. 

Fusca , rrassa; pronoto sut tato, elcvato-manjuiato ; mesouoti disro circtdnri; mc- 
tauoto aubcamliculato ; petioto brevi vaille eampauulato ; anteuuis subtus fcrnighmn ; 
corpore U Hein testaceis muttipido ; abdoniinis scijmcntis 1-3 tcstacco Itmbatis ; sccimdi 
utrtnijue basi pundo tcstuceo; aîis Jtyalims, venin et stigmate faso s. 

Long, totale, G 1 * millim. ; aile, 5 */* millim. 

Ç. I)e la taille de la P. seduta , mais plus trapue. Tête large. Thorax ramassé, 
n’étant pas grêle et comprimé coin nie chez la P . seduta ; prothorax large, mais moins 
«pie chez la P. nana; le thorax se rétrécissant un peu depuis les ailes, et le prothorax 
étant fortement bordé. Disque du mésolliorax circulaire on un peu plus large que 
long; métalhorax court, assez large; sa lace postérieure subconcave. Abdomen large 
et assez court; le pétiole très-court, fortement eampanulé en forme de cupule à l'ex¬ 
trémité, mais ayant il peine la moitié de la longueur du deuxième segment. 

Insecte brun ou noir; antennes ferrugineuses en dessous; mandibules, bordures 
des orbites, bords antérieurs et latéraux du chaperon, deux points entre les antennes 
(U ;i la partie postérieure du vertex, deux lignes obliques partant du sommet des yeux, 
lesiaeés; bord postérieur du protliotax. deux lignes au mésolliorax, deux points à 
r écusson, deux au postécusson, deux lignes au métalhorax, d’autres sur les lianes, 
d’un jaune leslucé ; bord postérieur des segments 2-3 on î de l’abdomen étroitement 
lisérés de jaune; le deuxième ayant à sa base deux lâches jaunes parfois reliées avec 
la bordure par un liséré jaune. Pattes brunes; tarses, tibias, genoux, souxenl ferru¬ 
gineux ; hanches antérieures lâchées île jaune. Ailes transparentes; nervures et stigma 
bruns. Yénulation alaire à peu près comme chez la P, seduta; la troisième cuhiiale 
plus large que longue; sa nervure externe encore plus oblique, ou sinuée. 

Brésil. Voyage de Fretreiss. (Musée de Senkenberg.) 

Tome xvii, l ro Paioïe. 51 
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Cette petite espèce diffère essentiellement de la P. nam par son prothorax plus 
allongé eo avant des ailes, et rebordé; par son pétiole campanule, et par son inner 
vaiion alaire analogue à celle de la P. sedu a, et a veines brunes. Elle diffère de la 
P. rjcigua par son pétiole campanulé cl par son prothorax (pii n’est pas étroit, 
allongé, etc. 


66. POLYBIA S AS A , II. S[). (lig. 28). 

Minuta , testacca ; supra ferntginco-fusca et testaeeo mnUipkta; clypvo et pronoto la- 
tissimis; mcsonoti diseo eireulari ; petiolo infundibulifonm ; alis hyalinis , venis et stig¬ 
mate testaeeis; eeUula radiali magna, elongata, apice aeuminata; tertia eubitali perfevtc 
qmdrata. 

Long, totale, 7 millim. ; aile, 6 millim. 

Q. Espèce très-voisine de la P. sedula, ayant la même livrée, mais des formes 
un peu différentes. Corps trapu. Tête large et transversale. Chaperon plus large que 
long, lisse, terminé par un angle obtus. Thorax point comprimé; prothorax très-large, 
mais arrondi en avant; disque du métathorax circulaire, ou plus large que long; écus¬ 
son convexe, luisant; métathorax court et rétréci. Pétiole en entonnoir allongé; 
s’évasant régulièrement, sans saut brusque. 

Couleur d’un lestacé pâle ; en dessus, d’un brun ferrugineux pâle, avec les dessins 
suivants : bordures des segments abdominaux et base du deuxième, écusson en tout 
ou en partie, deux lignes au métathorax et bords du prothorax, écailles, etc., de 
la couleur pâle du dessous du corps. Tête lestacée avec deux lignes brunes longitu¬ 
dinales au vertex; flagellum des antennes obscur en dessus, à la base. Ailes transpa¬ 
rentes ; uervures jaunâtres; radiale grande, allongée, arquée et pointue; deuxième 
cubitale très-petite, la troisième carrée, la quatrième très-large; stigma jaunâtre. 

Brésil. Voyage de Freireiss. (Musée de Senkenberg.) 

Cette espèce varie sans doute beaucoup dans ses couleurs, niais elle est bien dis¬ 
tincte de la P. mlula par ses formes larges et trapues, par le chaperon et le prothorax 
larges, et par le pétiole non campanulé; la vénulation alaire aussi a une toute autre 
forme : la troisième cellule cubitale est régulièrement carrée, ou même subélargie vers 
la radiale (la nervure externe étant un peu arquéej, tandis que dans la P . seduta , cette 
cellule est en trapèze, plus large que longue, rétrécie vers la deuxième cubitale et 
vers la radiale. La cellule radiale est beaucoup plus grande chez la »a«a, le stigma 
n’est pas opaque et la deuxième cubitale est plus rétrécie vers la radiale. 

Fig. 28. Polybia nana , femelle ou ouvrière, grossie. —28 a. Sa grandeur naturelle. 
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Division IOTA. 

(Sauss. Vespidcs II, 174.) 


G7. Polvbia IIeydemana, n. sp. 

Niyra vcl /usccsccns; ante nuis subtus tcstaceis; corporc lœvi ; subsericeo ; alis hya- 
linis , apice fusco-marginatis ;pctiolo dilatato .— Variât pronoti et petioU marinepostico. 
postscuteUi margme tmtico et tarsis , testaceis. 

Long, totale, 10 milliro. ; aile, 8 raillim. 

Ç). Formes à peu près comme chez la P. Jurinei ; le pétiole étant élargi à l’ex¬ 
trémité tle la même manière, mais la taille moins grande* Métalhorax court, large, 
aplati, presque creusé eu fossette, revêtu de poils argentés. 

Tout le corps noir, parfaitement lisse, ni ponctué ni velouté, mais d’un lisse mal, 
très-finement gris soyeux. Pétiole élargi dans sa seconde moitié; deuxième segment 
déprimé. Antennes brunes, lestacées en dessous; mandibules, écailles, tibias et tarses 
brunâtres; ailes transparentes, nervures brunes; le bout de l'aile bordé de brun le 
long de la côte. 

Par. a. Tibias et tarses presque leslaeés; bord postérieur du protborax, un point 
sur l’écaille, bord antérieur du poslécusson et un fin liséré au bord postérieur du pé¬ 
tiole, testacés. Extrémité de l’aile à peine ornée de brun.— b. Couleur foncière 
souvent brunâtre. 

Brésil. (Musée de Senkeoberg.) 

Elle ressemble à la P . lugubris , mais elle est moins grande, plus trapue; le pé¬ 
tiole est moins allongé, et le métalhorax plus court, plus large. 

Cette espèce viendrait se placer à côté de la P. Jurinei , (Sauss. I. I. 176, 12). 
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EXPLICATION DE LA PLANCHE DU DEUXIEME FASCICULE (Pi 2i. 


Fig î — 18. Genre Synagris 1 . 

Fig 1 c Chaperon de la Synagris Skhehuna cf, grossi. — I m Mandibule du même, grossie. 

Fig. 2 c. Chaperon de la Synagris œquntariahs cf, grossi. — J m. Mandibule du même, grnssie. 

Fig. 3 c. Chaperon de la Synayris mandibnlutis cf, grossi. — 3 ra. Mandibule du même, grossi. 

Fig. 4 Tête de la Synayris combustn Ç, grossie. — le. Chaperon de la même. 

Fig 5 c. Chaperon de la Synagris a/finis $, grossi — fi v. Id var. ? 

Fig. b c. Chaperon de la Synagris spinosuscula cf, grossi. — 6 ni Mandibule du même, grossie. 

Fig. 7. Tête de la Synagris bellicosa cf. 

Fig. N r. Chaperon de la Synagris minuta cf, grossi. 

Fig. U e. Chaperons de la Synagris Heydeniana cf et Ç, grossis. - Dm Mandibule du cf, grossie. 
Fig. iu c. Chaperon de la Synagris analis cf, grossi — 10 m Mandibule du même, grossie. 

Fig 11c. Chaperon de la Synagris maxillosa 9* grossi 

Fig 12 c. Chaperon de la Synagris dentata cf, grossi. — 12 m. Mandibule du même, grossie. 

Fig. 13 m. Mandibule de la Synagris fervida cf, grossie. 

Fig. 14 c. Chaperon de la Synagris Æthiopica 9 , grossi. 

Fig. 15 c. Chaperon de la Synagris capensis 9 , grossi. 

Fig. 16 c. Chaperon de la Synagris Rüppeîliaun Ç, grossi. 

Fig 17 c. Chaperon de la Synagris dubia cf, grossi. 

Fig. 18 c. Chaperon de la Synagris carinata cf, grossi — 18 m. Mandibule du même, grossie. 

Fig 19 — 26. Genre Odynerus*. 

Fig. 19. Tête de Y Ancistrocerus Ægyptincm 9 , grossie. 

Fig. 20. Tête de YAncistrocerus Heydeninmis 9 , grossie. 

Fig. 21. Têtes de l'AncîsIrocen/s Phnrao 9 , cf, grossies. 

Fig. 22. Ancistrocerus J lassanensis 9 , grossi. — 22 t. Tête de la même, grossie. 

Fig. 23. Ancistrocerus Zébra Ç, grossi. 

Fig. 24. Ancistrocerus inconstans 9» grossi. — 24 t Tête de la même, grossie. 

Fig, 25. Têtes de YOdynerus œstuans 9 , cf , grossies. 

Fig. 26. Odynerus mutabilis cf, grossi. 

Fig. 27 et 28. Genre Polybia. 

Fig. 27. P. ( Pseudopolybia ) vespiceps 9> grossie. 

Fig 28. Polybia nana 9 , grossie. 

* La lettre c s’applique au chaperon, la lettre maux mandihules, la lettre a aux grandeurs naturelles 
des insectes. — Les petites lettres italiques, qui indiquent divers points des mandibules, ont pour 
toutes les figures la signification suivante : 

b partie basilaire de la mandibule (premier tiers), — m partie médiane (second tiers \— l partie ter¬ 
minale (troisième tiers\ — / lobe basilaire du bord interne, —d deut principale du bord interne, — d' dent 
secondaire développée chez quelques espèces, — o angle formé à la rencontre de la portion moyenne et 
«le la portion terminale du hord interne 

* Les fig. 19 et 21 ont été copiées sur les planches de la Description de CEgyyte^ pour faciliter la 
comparaison avec les espèces voisines. 
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